
S
E
S

¥

 

= 

 

   

   

 

     

  
      

  

 

  

 

*

Youdsions offri & nos lecteurs. Ce

 

 

 

ET

   

   

   
  

ORGANPE

de
LA VILLE

de
LAC MEGANTIC

et de la
REGION

18e année, No 18

ETUIS

’

f

22m

 

 

?

Imprimé à St-Joseph de Beauce, JEUDI,28 JANVIER 1947

 

Alphonse Cauchon
Alphonse Cauchon vient d'être crée Chevalier de l'Or-

dre de Saint-Grégoire le Grand. L'honneur est d'autant

plus grand pourJui, quec’est un titre que l’Eglise ne prodi-

gue pas et ne donne qu'à bon escient. Il est le premier à

Lac-Mégantiec à qui il échoit. I] mérite donc les félicitations

les plus sincères.

Alphonse Cauchon est un catholique convaincu, un ca-

Wudien-français sincèrement patriote, ses deux grandes pré-

occupations ont toujours été sa religion et sa race, tous ses

actes publics et privés ont toujours été en fonction de ces

deux pôles.

Chef modèle d'une de nos plus belles familles qu'il a

élevée et fait -instruire avec un traitement relativement mo-

deste, chaque membre lui fait aujourd’hui honneur. Hom-

me de caractère, il n’a jamais craint de donner son opinion,

dnt-elle lui faire tort. Il crut un moment où on lui fit croi-

re qu'il devait mettre ses talents et connaissances au servi-

ce de sa ville, dans le domaine municipal. Il devait être élu
par acclamation, on lui fit la lutte; il fut une première fois
victime de l’incompréhension. Il arrive que la démocratie

reconnaisse ses sottises, il fut amené une autre fois. I] devait

être élu par acelamation; on lui fit la lutte de nouveau,
mais cette fois il l’emporta haut la main, sans cabale, sans
comités, sans peanuts. La journée de l’élection il travailla

à son bureau, comme à l'accoutumée. Le soir de la victoire,
ses amis qui ne le connaissaient pas complètement allèrent

le chercher pour triompher. En homme de caractère, Oan-
chon de répondre: “Ce n’est pas moi qui ai fait le travail,

je n'ai pas a participer au triomphe”.
Il alla done au conseil, y fit consciencieusement et scru-

puleusement son devoir. Il fit tous les efforts humainement
possibles pour empêcher les politiciens de perpétrer un gû-
chis qui en définitive coûta quelques milliers de dollars à la
ville. On tenta dans le même temps de le pfrapper, dans sa
famille et dans sa position en le faisant destituer tout au
moins en le faisant tranférer de Lac-Mégantic. Dégoûté de
ces moeurs sauvages, Alphonse Cauchon se retira du Con-
seil. En homme charitable qu'il est, il n’en garda cependant

pas rancune à la population de Lac-Mégantic, il continua

de la servir dans l'ombre. Qui dire le nombre. de lettres
qu'il a écrites à la demande d'ouvriers, de formules rem-
plies, de recommandations remplies, etc, sans rénuméra-

tion, sans espoir même de reconnaissance. Alphonse Cau-
chon n’a jamais été à l'avant pourles discours, l’action ce-
pend nt l'a toujours trouvé au premier rang. Au cercle de
la Société St-Jean-Baptiste, il a réellement travaillé pour

sa race, avec d’autres il organisa des souscriptions pour les
Canadiens-français persécutés dans les autres provinces,

es conférences d’éducation nationale. Il a fait des travaux

sur la petite histoire de Mégantic et il est sank, contredit

celui qui la connaît le mieux.

Solliciter, quéter sont les besognes qui demandent le
plus de courage, Alphonse Cauchon les a fait amplement

pour les oeuvres de Lac-Mégantic, en particulier pour l’Hô-

pital et I’Oeuvre du Terrain de Jeux. L’auteur de cet arti-
cle ne prétend pas énumérer tous les mérites d’Alphonee
Cauchon, il en est qui doivent rester cachés plus longtemps
encore, au reste, trop le louanger seraitle blesser. I] en vou-
dra peut-être au soussigné, mais qu’il se rappelle que le bon
exemple doitêtre cité.

 

Gérard LACOURCIBRE

 

 

 

Vers 11 h, 30 ce soir, jeudi, s’est

terminée l’importante assemblée

convoquée conjointement par la

Ligue des Propriétaires, La Cham-

bre de Commercé et le Conseil Mu-
nicipal de notre ville. Elle a réuni,
dans la salle municipale, une cen-
tainede personnes-qui se sort fot-

tement intéressées à la discussion :
» de cette importantequestion qu’est port des activités de notre Unité

Sanitaire en 1946. On nous infor-
“ chez nous, celle.dp: 'électricité. :

C'est M: Jos. Dutremble, le nou- pgs seinaive, ae omission
veau président denotre Ligue des|® æilesée-dans :
Propslétaires qui a présidé cette incl rapport et qu'ilaurait fallu
réunion aysnt à ses côtés, Sen|inclure litem suivant:
Honreur lé maire Panl Leb Hypièmede là première enfance:
M. René DeBlois, le secrétaire de >
la Ligue, Tedécherins Cyrille Blois |hides; HePode 163;
Alfred Roy, Abid Komery et su- noùrrissons.examinée 1 au:|
tres. « “ 2366; enfants pré-scolaires tami

Ueare: tardi¥é 4 Liquile nous"ntPiedi
écrivons ces lignes ne nous permet sons domicile, : --

Un2 intéressant
rapport
Sous cette rubrique, nous avons

publié. la semaine dernière un rap-

 

 

‘pasde confler.d fotre édition de farts ‘pré-scolaires visités à:domi

 

lle;140.

11osfait done plaisir d’étteir

 

 

    est remis àla semaine pro-
Mentionnonscependant |

{ Quand un
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SUR LE PONT
| D’AGNES

Sous les morsures d’un froid

sibérien, pouvons-nous ne pas rous

réjouir du plaisir que goûtent en

pays où en toutes saisons butinent

les abeilles, ces amis qui nous quit-

taient récemment.

~

Oui, février aura aussi son mot

à dire à Dame Température,

~~

 

une certaire résistance devant les

“chiens-chauds” et le ‘‘hot-bovril".

v

“seven-Up” et un

“C.P.R.” sont aux prises, il est né-

cessaire d'être vieux dans le mé-

tier pour réussir à les décou-

pler.
-~

Si les paroles pouvaient geler,

il arriverait a toutes celles qui sont

dites en l'air; l’occagion de pro-
voquer une cacophonie peu ordi-

naire; lorsque les dégels seraiert

venus.
ve

Ceux et celles qui aiment à la

fois le gouret et la boxe ont été

servis à souhaits lors de la partie

de dimanche dernier.

~

Si tous ceux qui, se sentant con-

vaincus de ne pas avoir d'ennemis,

pouvaient seulement de temps en

temps, écouter aux portes.

ha

Les vedettes parmi les mots er

“tion”, à cette époque du premier

mois de l’année nouvelle: KElec-

tions, démissions, présentation,

réélection, contestation, votation,

interrogation, satisfaction et . .. dé.

ception.
+

C'est quelque fois très chaud

sur la froide glace.

Le

A cette partie entre le ‘Seven-

Up” et le “C.P.R.”, les gourets se

sont quelquefois rencontrés tan-

tôt avec un bruit de bouteilles qui

se fracassent, tantôt dans un bruit

de collision.

ee

IL DEMISSIONNE

i iI
  

représentant du quartier NORD
qui donnait sa démission à- l'éche-
vinage de notre ville, au cours de
la dernière réunion au Conseil,

jlundli soir.

 

Feudecheminéa
Un feu de cheminée s'est décla-

 

    L’échevin Wilfrid BELLEFLEUR|

tent une conflagration,

Un commencement d'incendie
qui, en peu de temps voulait prer-

dre des proportions alarmantes,

menaçant de destruction un des
 
la rue Frontenac, s’est déclaré vers

tin dernier. C’est un voisin, de-

meurant en face de la propriété

de Monsieur Laporte qui le premier

aperçut les flammes s’élevant au-

dessus de cette construction, tou-

te de bois. En toute hâte l'avertis-

sement fut donné à la maison où

tous les membres de la famille é-

taient endormis, sauf M. Laporte

qui veillait dars sa chambre. Quel-

ques instants après on évacuait la

demeure sans même avoir le temps

de revêtir tous ses vêtements; il

était grand tembs puisque la fu-

mée et le feu envahissaient tous

les appartements de l'immeuble

s'échappant par les fenêtres et le

toit. .

Aussitôt arrivés sur les lieux
les pompiers se mirent à la tÂche,

l'élément destructeur qu'ils réus-

sissaiert à contrôler en peu de

temps. Le feu,l'apu etla fumée

 

Dimanche, telle qu'annoncée, a-

vait lieu au Collège des Frères du

Sacré-Coeur, la première réunion

des Anciens, dont le but était: la

préparation des Fêtes du Cin-

quantenaire de la fondation du Col-

lège, lesquelles auront lieu en juin

prochain.

Quoi de plus consolant aux Ré-

vérends Frères et aux organisa-

teurs de voir dans cette belle as-

semblée, si sympathique et si at-

tachée tant à leur Alma Mater

qu’à leurs éducateurs, des têtes

blarches ,des têtes grisonnantes,

des têtes d'hommes d'âge mûr, et

aussi des têtes de jeunes!...

Bien des Anciens venus, ce 19

courant, ont manifesté ouverte-

ment tout leur contentement d'être

de nouveau chez eux dans cette

grande bâtisse, si accueillante, si

franche dans sa bienvenue. Quel-

ques-uns déploraient d’être la plu-
part du temps, dans l'impossibilité

de la visiter.

(suite A la page 2

Une campagnede
| lesaveugles
Elle douvrira bientôt en notre ville

 

opposant une résistance ferme à!

Le poste Laporte menacé
par un incendie

Un incendie se re, dans Ia nuit de jeudi à vendredi et cause
des égats pourlusiours milliers de dollars. — Les pompiers évi-

 

ne causèrent pas moins des pertes

considérables qu'on évaluait au

matin du même jour à°6,400.00, en

partie couvertes par les assuran-
La crème glacée offre encore principaux postes de commerce de ces.

On attribue l’origine de l'incen-

une heure et quinze, vendredi ma-'die à l'une ou l'autre des deux
causes suivantes: un court circuit

ou à la visite d’une souris qui, er

portant la dent sur un paquet

d’allumettes aurait fait jaillir le

feu.

les pompiers qui répondirent à

cet appel furent 'MIM. Alfred Dos-

tie, le chef le constable Henri-

Baul Couture, le constable Dolorès
Dostie, Gaston Fauteux, Jos. Go-

beil, Gaston Gobeil, Gérard Bou-

lette, Alphonse Vachon et quelques

autres.

time d'un accidert pendant qu'on

Le chef Alfred Dostie a été vic-

combattait cet incendie, dans l'é-

difice Laporte, Monsieur Dostie
fit une chute dans l’escalier, se

blessant douloureusement à un

pied. Il dut demeurer à In maison

durant quelques jours. Aujord'hui,

Monsieur Dostie est remis de ce petit accident.

 

Lecoin des Anciens du
Collège de Mégantic

 

Une vague de froid
déferle sur la région
Une vague d'un froid intense

déferle sur Lac-Mégantic et la ré-

gion. Notre dictrict, pourtant ha-

bitué aux surprises sous le rap-

port de la température, particu-

lièrement durant la saison d'hiver,

vient d'en connaître une nouvelle

alors que le mercure a fait unre
chute inattendue et considérable.

Le froid a atteint, en maints en-

droits de 10 à 15 degrés sous zé-

ro et ce après un temps pluvieux

qui a provoqué un commencement
de dégel.

Aujourd'hui, il se fait une arhé-

lioration et le soleil brille avec un

peu plus d'ardeur, permettant d’es-

compter sur des jours moins ri-

 

 goureux.

 

souscription pour

trie

De passageA.Lac-Mégantic, récemment, MM, Nefl Tra
cy ‘et: Roberval Paradis, tous deux de l'Institut National
Cahadien“poufles Avengles, fious ont informés qu’une gran-
de campagne serabientôt ouverte, en notre ville, en faveur
d’unsouscription-A-l'Oeuvre, aujourd’hui bien connue chez
nous, de cet: impostankopganisme qu’est l’Institut en ques-

tà dlel'Institut ont déjà fait un appel à
se.rappelle que l’accueil qui leur 4

 

{lor été;monseulémentatteintmais sureouscrit.

rés se mettront à l’oeuvre.
En;attendantle momentopportun d’être de nouveau utile à
l’Higtitot,dontNous.con s toute la valeur deJ’

comité sera, forméetses menpi

preuve de la

       

   

 | étéaccordé:fut des‘plus-généreux. L'objectif fixéavaita

l“L'objectttdèta‘prochaine campagne n’a pas encore été |
arrété;11sera cependéntconbientôt puisque bientôt le}

lent travail,qu’if.poursuit.partentasein de notation, |
| invitons notre.> population oN:

Au conssil
Seance de

Las membres de

municipal se

soir dernier, pour tan une pre
mière et dernière séances La pre.
mière de l'année 1947 et la dermère
de la présente admnu-tration mu-
ricipale, C'est en vffet prochaine
ment qu'auront heu les élections à
l'échevinage, puisque In

nomination devra ne

notre

réthussiient,

mise en

faire te 25 du

mois courant et ln votatior. st vo-

tation 1) y a, aura leu le ler fe

vrier. Cette dernière et première

séance réunistæit sous lu prési-

dence du muire Paul Lebjane, les

échevirs Emile Cloutier, À Kome-

ry, Rosaire Fortin, Camille Ethier

John Stewart et Alfred Roy,

que le gwiffier, le

Lippé.

A l'heure ordinaire, le maire ré-

vite la prière puis déclare l'assem-

blée ouverte. Le greffier fuit la lec-

ture du procès-verbal, de ln der-

nière rétimion en date du 16 dé-

cembre au sujet duquel aucune re-

marque n'est fuite.

AINSI

voture LOL

I est propose

par l'échevin Clotier, secondé par

l'échevin Fortin que le proces:

verbal de cette derniere nssemblée

soit accepté. Adopté.
. ee

la greffier fait la lecture des

comptes et 1] r’y n pas de discus.

sion à leur aujet. Il cat proposé par

l'échevin Komery, secondé par l'é-

chevin Ethier que les dits comp-

tes nolent acceptés et puyés. Adop-

té.
LB J

Lue une lettre de in Ligue des

Propriétaires de  Lac-Mégantic

dans laquelle on invite les membres

du conseil à être présents lors de la

L [hdippe Poulin,

pel

urdi er

becempelles

A,

Autorisé comme

envoi postal de ln

deuxième classe,

Ministère des Pos-

tes, Ottawa.

—

directeur

municpal
lundi le

———

20 jnnvier

fut remurquer que c'est un fil qui

très difficile À obtemir sur le

marché.

 prochaine réunion des membres

de la Ligue qui aura lieu mardi le

28 janvier. le but de 1'ussemblée

en question est chez les membres

de discuter conjointement de l'ou-

verture d'un chemin entre Lac-

Mégantic et St-Ludger. Ajoutons

que tous les conseil municipaux

intéressés sont invités à être re-

présentés À cette assemblée,

M. le maire: Cela veut dire que

probablement, il y a ur program-

me de préparé pour un projet de

chemins qui serait ouvert l'hiver

comme l'été. Ca va être intéres-

sant d'être là.
; eo.

La Régiè Provinciale des Trans-

ports informe la ville que M. Eddie

Couture de Lac Mégantic n fait la

demande d'un permis de service de

transport par auto-neige entre

Lac Mégantic et Lambton; elle ir.-

forme le conseil que s’il n objection

à ce que le dit permis aolt accor-
dé de bien vouloir l'en informer
dans les huit jours.
M. le maire: Monsieur Couture
demande un permis de transport
entre Lac Mégartic et Lambton;

je crois que plus on en aura, mieux

ce sers.
L'échevin Roy: Auctuellement,

personne ne fait ce service-là 7

M. le maire: Je ne le pense pas.
© » 6e

La ville a placé une commande
de fil No B pour son département
de l'élecrticité et réponse lui est

faite qu'une partie de cette mar-
chardise sera expédiée dans deux
ou trois semaines et que la halan-
ce suivra sans trop de retard. On

du consell et chez ceux de In Ligue

. ee

las comité des chemins d'hiver,

organise par notre Chambre de

Commerce, écrit à In ville par l'en-

(remise de son secrétaire, M. Hen-

ri Giguere, sollicitant un octroi de

$500,600. On souligne l'accueil qu'on

« fuit n cette demande, chez les

wutres municipalités, pnartieulière-

ment à Woburn, qui n souscrit

£300.00.

Is maire fait remarquer qu'il a

été question de cette demande, lors

de lu dernière réunion du conseil,

et qu'er devrait y donner suite.

L'échevan Komery fuit remarquer

que xi Woburn a donné In romme

de trois cents pinstres, [ne Mé-

gantie pont y aller d'une contribu-
tion de 4500.00. T1 rappelle ce que

le comité nu fait l'hiver dernier

pour l'entretien des chemins d'hi-

ver, soulignant qu'il n° fait pour

le mieux; il dit que vette anrée

on # onvret le chemin de Woburn

et que l'an prochain on verra à

s'occuper de St-Tudger, 11 est pro-

posé par l'échevin Stewnrt, secon

dé par l'échevin Komery qu'un

montant de $50000 noit nlloué à

la. Chambre de Commerce pour la

Comité dex chemins d'hiver, À rai-

son de $260.00 payable comptant

et Ia balarce à IA fin de Ta saison,

À condition que le chemin de La

Mégantie-Woburn soit ouvert du-

rant toute la saison d'hiver Adop-

te.

e + »

On prend conutiissance d'une let

tre de In compagnie de Téléphone

Bell, faisant suite à ure premiove

lettre, nu auiet du remplacement

de trois poteaux, rue Laval. Mon.

sieur Jon, Gobeil, électricien n'é.

tant pas présent, un lui fera part

de cette demande.

. ». e

M. Adélard Nadeau qui a fait

un chute sur le trottoir de la mu-

nicipalité écrit au conseil, fournis-

sant quelques renseignemer ts reln-

tivement à cot accident dont 11 a

été victimp: nomk dps témoins,
lieu, ete. Cen détails seront en-

voyés i In compagnie d'assurance

concernée.

L'annuaire médical de la provir-

ce de Québec écrit À la ville sol-

licitant un abonnement A cette re-

vue dont le prix est de $3.60 par

année pour l'édition reliée et de

$2.60 pour l'édition brochée. Cette

suggestion n'intéresse pas le con-

sell.
ee

Lue ure lettre qui est adressée

au consefl au sujet de la traverse

à niveau de la compagnie Pacifique
Canadien, laquelle traverse ost si-

(sÜite à ls page 65)

ESSES

l’Union Nationale
à la radio
La prochaine causerie politique

de l’Union Natiorale sera pronon-
cée par Me Dollard Dansereau, a-

 

 vocat de Montréal, @manche soir,
le 96 janvier, à 7 heures, au poste
"CK.A.C., Montréal.
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   Docteur Tancrède Fiset, M. D. L.
MEDECINE GENERALE

| Spécialités : Maladies de la femme.
Heures d:bureau : de 9 b. 80 a.m. à 9 h. 80 p.m.

Butedu; 31, rus Frontenac (près du théâtre)

Rédidetics : 46, rueChamplain
on “Pel: 188-3{pourla nuit)

ol -Jouretde nuit, sui’ appels par téléphone.

—_ Cté FRONTENAC

Traitements électriques.
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CAFÉ

SALADA’

 

SALLE BLAIS

9 janvier

Megantic Mfg vs Rotary

es
Chez les amateurs

de Quilles
Voici le détail des dernières par-

 

Jos. Lacroix 1456 113 140—398

T. Thivierge 163 141 139—443

J.P, Thivierge 107 166 —273

A. Giroux 141. 146 152—439

P. Turcotte 141 118 154—413

E. Chartier 101—101

897 684 686 2067

J.-E. Roy 122 162 132—416

P. Belley 115 123 148—386

Doc. Laflèche 149 157 113—419

Dr Bolduc 92 175 140—407

P. Farwell 96 123 137—366

574 740 670 1984

7 janvier

K. of C. vs Lucky Strike

R. Lemoine 139 134 111—384

B. Turcotte 97 102 TT—2T76

R. Royer 122 125 127—374

P. Blouin 110 155 101—366

M. Lemieux 136 122 92—360

Te 604 638 508 1750

A. Pouliot 127 122 181—430

L. Frank 124 122 110—366

+J. Morkill 146 144 128—418

A. Dupuis 143 176 117—436

= R. Clark 106 129 168—403

646 693 704 2043

LIGUE MIXTE

10 janvier

Ste-Agnès vs Surprise
L. Rodrigue 92 80 73—24b

J. Cliche 101 73  89—263

S. Blais 68 73 80-211

P. Laporte 113 114 77—304

E. Fortier 78 7 89—240

G. Fauteux 187 107 94-338

579 520 502 1601

P. Kavanagh 68 77 114—259

G. Gobeil 97 106 89-292

T. Croteau 74 102 116—292

G. Duquette 75 89  88—252

J. Brulette 62 69 63—194

R. Duchesneau 76 131 100—307

452 574 570 1596
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Frontenac vs Centre

 

P. Kavanagh 97

V., Komery 64 70

1ECHO DE FRONTENAC,

E. Roy 7% 7

E. Smallshaw 83 81

J. Legendre 75 174

421 473

106

L. Michaud 113 99

G. Michaud 70 89

S. Crandall 100 94

L. Audet T5 61

 

519 519

le 17 janvier

 

90—242

508 455 466 1429

15 janvier

Juliette vs Lucienne

G. Croteau 41 94

J. Lemay 72 80

F. Roy 66 69

{J. Blais 84 75

 

 

76—211

59—211

76—211

68—227

108—272

71—220

LES Luhinés du Or Groc N° 33
458 1352 vous permettent de réaliser chez vous

ou en voyage, une bonne eau minérale
261 actificielle, fraiche, alcaline, gazeuse.

58—

63—197| Les LITHINÉSdu D: Groc N° 33
82-204 sont une assurance de Donne santé et

un traitement préventif des personnes
86—245 tuen portantes. Bus par tous, le matin à
98-—292 jeun, à midi et le soir aux repas, c'est
a 99 i eau de table et de régime de toute
93-229 là tamille, des petits et des grands.

480 1651

Rocklers vs Surprise

 

 

 

 

 

 

 

   

 

 

  
  

     

   

 

  
  

 

D'est jamais fa

Les nouveaux sacs de thé Lipton
sont pratiques ... économiques . .

et vous donnenttoute la saveur
vivace du thé Lipton . . un thé qui

ade. . . quiest tou-
jours frais et qui a du corps.
Chaquesac de thé Lipton 4
mesure individuelle onne

deux pleines tasses de thé
Lipton, au gofit vivace.    

; 4,“Nosfélicitations

#| |Les Lithinés du Dr GROG N° 33
«onstituéht le remède indiqué du FOIE,
des REINS, de l'ESTOMAC, des Rhu-
matismes, de l'Arthritisme en général

 

 

 

 

  

 
i °

; Blais 85 68 80-237 Y. Roy 79 76 132—287| Les Lithmés du Dr Groc N 33
. Paradis 70 58 75—203 i ; - 29 contiennent, dans chaque boite, des

Corriveau 66 81 71—218 R. Lemoine 100 Bl ES bons-primes. En les coltectionnant, vous

Ethier 70 100 110—280 J. Fauteux 82 108 B4- 27 obtiendrez toutes sortes d'objets utiles.

. Turner 83 8 69—233 H. Roy 133 96 98021 Nos Lithinés sont en vente dana

Turner 148 140 105—3gg|Hélène Roy 61 109 005270] fomies Jeo oevestes imitations
J. Y. Lemay 89 103 85-277 Prenantpaste nom et te No 33.

522 526 516 1564 544 573 648 1765

+ Marcoux 96 98 97891},Lessard 110 102 98—s10
. Marcoux 104 119 130—353 A € .

G. Gobeil 95 172 113—380
Roy 86 105 90—281 ; :

T. Groteau 86 86 T4—246
Turcotte 77 91 156—324

G. Duquette 70 76 $9245
Charest 75 59 85—214 .
Lemieux 101 118 84-303 J. Brulotte “98 100 94-292

’ "IL. Duchesneau 108 121 78-302

539 585 642 1766 ;
—_— 562 657 556 1775 Megantic Mfg vs K. of C.

Rocklers vs Black Horse Black Horse va Centr 'T. Thivierge 158 147 161—466
Roy 82 77 83_pael | ack He 90 100 o4_pgs|RTurcotte 138 128 116-382
Lemoine 108 109 90—807 — Clark 106 120 68_999|E- Chartier 181 121 —252
Fauteux 109 74  83—265|Ganalishaw 68 108 108984) 1-P. Thivierge 146 132 130417
Huot 69 97 185—301| ZA SRE A. Giroux 150 150 183—483-

J. Smallshaw 97 132 99—328|4 . 106—-106
Roy 88 78 89-266 ‘ F. Mercier
Lemay 142 115 89—346 I. Rutherford 63 94  98—255 a

“"°/D. Rutherford 144 141 97382 723 678 706 2106

598 550 569 1717 . _—

567 695 664 18261, Roy 119 142 170—431
. Leblanc 77 68 71-216 . . R. Lemoine 146 116 132—394

. Clark 129 116 92—337 a Aareoux 107 o Joan R. Royer 150 152 196—498
- Smallshaw 96 87 87270» Rou 70 80 16_oog|B Turcotte 131 121 30332
Smallshaw 136 106 127369 Dan ste 108 76 93.977] M- Lemieux 134 123 143-400

Rutherford 88 82 102—272|4 Charest T8 70 61-210 - 21 2085
32— : ; Tu 680 654 721 6. Rutherford 115 147 132—394 M. Lemieux 160 94 91-345

641 606 611 1858
605 484 576 1665 : : :> La mise en nomination

LIGUE DES DAMES Ste-Agnès vs Frontenac y 1
8 ianvi L Rodrigue 107 72 99—278 aura lieu samedi

Janvier 0. Cliche 111 106 130—34€| TS [!
Juliette vs Janine S. Blais 36 86 78-231 Nous avons donné, la semaine

Fowlie 60 57 76—193 M. Morin 120 128 117—366 der niere, quelques rumeurs ve

Lemay 68 70  79—217|k. Fortier 98 63 78239 B° des élections-recaN
Roy 63 84 79220]C. Fauteux 133 138 96ge7|cheviragede Lac Mégantic. De.

. Blais 64 75 92-231 (puis la publication de notre der-

Smallshaw 72 103 8B7—262 655 573 b99 1g97,Pière édition il n’y a pas eu de
. Legendre 67 67 67—201 changement si ce n'est qu’une dé-

; | légation s'est rendue auprès de
B. Blais 84 112 88-284), . ; . a.

394 456 480 13301G. Paradis 60 91 9824 l'échevin Blais, le priant de reve

——————Î1. Corivenu 67 59 9175 |r pour un terme nouveau, à l’é-
Blais 59 79 64-202|c. Ethier 95 71 83-249 chevirage de son quartier Mon-|

- Mercure 63 68 115—246:1, Turner 87 88 7a__opp|Pieur Blais arépondu Tens” din
Croteau 53 93  76—221|B Turner 85 83 124-297|U il acquiescerait à leur sir,

. Komery 71 76 94-241 mais à une condition, celle de ne

. Croteau 89 81 64-234 468 509 531 1509 PR faire de lutte. On Peut dire
Fauteux 104 96 89-289 jusqu'ici, qu'aucune candidature ne

“|se dessine pouvant faire opposition
439 493 501 1433 LIGUE DE GROSSES QUILLES à celle de ML Blais.

16 janvier Dans le même quartier, cepen-
Janine vs Estelle Rotary vs Luckey Strike dant à un autre siège, celui de l’é-

Blais 81 54 84-219 P. Belley 136 141 133—41C chevir Bellefleur qui a donné sa
Mercure 112 7 63—246 P. Vallerand 137 151 154—442 démission, les noms de deux can-

Croteau 84 92 100—276 Doc. Lafièche 99 126 131—866|didats font le sujet des conversa-
Komery 66 124 78—268 v. Bolduc 167 161 128—456| tions; ce sont ceux de MM. Donat
Croteau 85 127 76—287 P. Farwell 143 158 210—511 Blais et Joachim Lacombe.

Fauteux 11795 137-349 682 736 756 2174 Dans le centre et le sud, les ru-

1 7 1645 meurs veulent qu’il y aurait lut-

545 563 537 1 L. Frank 157 136 140—433;te Nous ne croyons pas devoir

Blais 60 8  70—216|A. Frank 162 111 195—468 donner plus de renseignements à

’ J. Morkill 129 112 121-—362|¢¢ sujet, puisqu’aù moment où ces

- Charest 4 87 60-221 R. Clark 142 131 118-891 lignes seront lues, dimanche pro-

- Marcoux 100 77 B4—257Ip po. 135 150 13441g|chain, la mise en nomination des
. Giroux 98 56 104—259) candidats sera chose déjà faite.

. Blais 100 78  58—286 725 640 708 207€

 

Elections municipales
à Lambton
Les élections municipales vien-

nent d’avoir lieu en notre paroisse
de St-Vital de Lambton, Dans la
municipalité de la paroisse, le mai-
re sortant de charge, M. Cyrille
Bureau a été réélu par acclama-
tion pour un second mandat. Les

conseillers élus sont: au siège No
1, M. Léo Lapointe, succédant à

M. Edmord Lapointe; au siège nu-

méro 2, M. Edouard Bilodeau (Jo-
seph) en remplacement de M. A-
derville Bernier; au siège numé-
ro 3, M. Arthur Roy qui suceède à
ML Henri-Louis Rousseau,

Dans la municipalité du village
de Lambton deux candidats se sont
fait la lutte à la mairie, M. Joseph

Gonthier l’a emporté sur son ad-

versaire par une majorité de 78
Jvoix. Chez les conseillers, M. Al-
‘Fbert Roy fut élu par acclaamtion

 

{pbut ur second terme; M. Lucien
Lapointe a été élu pour succéder
à M, Félix Arsenailt, BS.A. et M.

{ Lionêl Lachançe a ote choisi, suc-
‘ étant à M. Pains ¥vase”

dus et nos |
voukxde sucoès da) Pekercice de .Hours fonctions. ~
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Mort du notaire
J. E. Guertin

La mort de cet ancien citoyen de

Lambton est survenue à Québec, 4.
 

Un Ancien citoyen de SÉ-Vital de
Lambton, dans le comté de Fron-

tenac, Monsieur le Notaire J. E.

Guertin vient de mourir à sa rési-

dence à Québec. Il était âgé de 77} a

Ars.

Feu le notaire Guertin fut ad-

mis à la pratique du notariat en

1899. Il exerca sa profession à St-

Vital de Lambton durant 42 ans.)
Pendant quelque temps il remplit

les forctions de greffier adjoint du

Jonseil Législatif de Québec.

C'est dans son ancienne paroisse

de Lambton que fut chanté le ser-

vice du regretté disparu dont les

restes mortels reposent dans le ci-

metière de l'endroit. T] laisse dans

le deuil son épouse née Ida Godin

et six enfants, à qui nous offrons

l'expression de nos sincères con-

doléances.
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Intéressantes statistiques
de Ste-Agnès de

 

Voici d’intéressantes statistiques

de notre paroisse Sainte-Agnès de

Lac Mégantic couvrant la période

1946. Le recensement récent dé-

montre qu’il y a chez nous 901 fa-

milles; que la population est de

4308; que le nombre des personnes

communiantes est de 3395 et les

non-communiantes 908. Durant la

dernière année il y eut 284 bap-

têmes, 57 mariages et 47 sépultu-

res. La population rurale est de

732 ames.

“Le coin du...
(suite de la lere page)

 

Bien chers Anciens, je crois me

faire l'interprète du Collège et de

son personnel erseignant, pour

vous souhaiter la plus cordiale et

la plus sincère bienvenue, chaque

fois que l'occasion se présentera

à vous.

L'assemblée fut ouverte par le

Rév. Frère Charles-Emile, Direc-

teur. Voici en quelques mots, ce
qu’il nous dit:

-Bien chers Anciens,

Au nom du personnel enseignant

et en mon nom, chers Anciens,

soyez les bienvenus à cette réunion de famille. Ce mot d'accueil sem-

ble peut-être superflu. De fait, chers

Anciens, vous n'êtes pas des invi-

tés du Collège, mais bier des fils

aînés et respectés, j'ajouterais, des

collaborateurs intimes de son oeu-

vre d'éducation.

Ce dernier titre convient parti-

| culièrement à nos sympathiques

; Messieurs les Commissaires tou-

jjours au poste, toujours à l’affut

de services à rendre. Le terme

“coopérateurs de l’école” s'étend

aussi à vous tous chers Anciens.

‘Apres avoir honoré nos classes de

‘vos vertus d'écoliers, vous illustrez

mairtenant de votre conscience

professionnelle les divers métiers

et professions.

Grâce aux bénédictions que notre

céleste Patron, le Sacré-Coeur, ré-

pand sur toute entreprise, nous a-

vons vu votre Alma Mater grandir

et prospérer dix lustres durant

Nous nous apprêtons à célébrer ce

cinquantenaire, témoin réjoui de

vos juvéniles élans à la conquête
du vrai et du bien. En quoi consis-

tera le but des fêtes qui s’en vien-

susciter en votre âme les heures

enchantées de l’enfarce et de la
jeunesse sur les banes de l’école.

Elles feront certes parler les pe-

tits pupitres doubles, complices
muets de vos candides espiègleries.

Elles arracheront des secrets mê-
me aux grandstableaux noirs qui,

à certains jours, n'ont fait que ser-

vir de fond, peut-être, à vos rê-
ves d'adolescents.

de charité qui vous rapproche tous,

chers aînés, de vos anciens forma-

fraternité, templeque doit couron-

 

 

|
}
1

|

nent? Elles doivent tendre à res-|;

Les solenrités prochaines vise- 4

ront encore a intensifier le courant|

ner et consolider la fondatior: d’u- ‘Ç

ne amicale, laquelle j'en suis: sûr ‘

pourra aider financièrenient”A'nos 0

Nous visons

réfection d'immeubles . . .

efficace et le moins dispendieux.

 
toujours plus haut! “oe

Si excellent que soit notre service, les employés de la Compagnie de Télé.

phone Bell sont toujours désireux de l'améliorer—de faire de mieux en
mieux. À la fin de cette année, nous aurons dépensé$100,000,000.00 pour

l'installation de lignes et de tableaux de distribution, la construction et la

Mais l’excellence du service dépend essentiellement d'un autre facteur

que l'argent seul ne pourrait remplacer. Ce facteur essentiel, c'est la

fierté avec laquelle chaque employé de notre compagnie contribue

à donner À la population le service téléphoniqueà la fois le plus

 

 

 

 

l'enviable objectif des noces d’or

du collège. Ce qui encourage fort

les promoteurs d’une telle organe?

sation, c’est cet avditoire, vraie

moisson de bonnes volontés, de ri-

ches initiatives qui offrent leur gé-

réreux concours à l'élaboration

des Fêtes. Que tous et chacun a-

gréent l’hommage de notre arden-

te gratitude.

Mais je vous vois soupirer après

la conclusion de ce mot de bienve-

nue, et c’est normal, puisque dans

un instant des candidats dont l’ac-

tive sollicitude égalera le talent

d'orgarisateur, se verront inves-

tis de la charge du comité. Nous

anticipons nos chaleureux remer-

ciements à l'adresse de ces élus.

Nous leur promettons, de notre cô-

té, l'appui de nos encouragements

et de nos lumières.” Merci.

A l'unanimité, M. Alphonse Cau-

chon fut élu président de l'assem-

blée, et M. Gérard Lemelin, secré-

taire.

Il s’agissait de choisir ur exéeu-

tif, responsable des organiastions
des fêtes.

Voici les élus responsables:

YM. Donat Blais, pré: fdent;

Marcel Morin, vice-président; Bar-

thélémy Durand, vice-président;

Gérard Lemelin, secrétaire; Jules

Huard, Trésorier. Directeurs: MM.

Paul Vallerand, Raymond Royer.

Alphonse Cauchon, Gérard Letel-

lier, Auguste Girard, Rosaire Poi-

rier, Arthur Roy. Alfred Pratte,

Jos. Rogers, Raoul Lavallée.

M. Alphonse Cauchor félicita

les élus, et invita M. Donat Blais

à bien vouloir remplir immédiate-

ment son rôle de président.

M. Donat Blais, en quelques

  

:  POUSSINS !

placez dans l'élevage. Dans ce

, prouvés par le gouvernement,

    
teurs. Je voudrais aussi. que ces|J~

fêtes soient un temple élevé à la| à

  

. 
rites par la

 
Vous achetez des poussinsd’unjour pour une raison en par-

ticulier, celle de vous assurer des revenus de l'argent que vous

{ la valeur des sujets que vous achetez. Nous vous offrons de jeu-
nes poussins provenant d’une ferme avicole reconnue pour la va-
leur de ses sujets tous ayant subi l’épreuve du sang et étant ap-, Ÿ

escomptes spéciaux sur les commandes du début de la saison.
Berivez, demandant notre catalogue 1947 avec liste de prix.

MONKTON POULTRY FARMS,
MONKTON, Ontario

Bandes herniaires, abdominales, corsets maternité

bas élastiques.

Service rapide par malle, pour tout médicament.

PHARMACIE GAUDET
29, rue King Ouest — SHERBROOKE,Qué,

- (près du terminus des Autobus)

mots, exprima l’idée de tous : la

joie de se retrouver dans son Al-

ma Mater; ct le désir que tous a-

vient de coopérer au succès et...

à la continuation de ces

“création” d’ure ami-

cale stable et active.

Félicitations chaleureuses à tous

ces officiers.

Bien chers Anciens, suivez bien

teutes les notes et directives ou

renseignements lesquels vous se-

ront donnés par votre journal lo-

cal “L’Echo de Frontenac”, et par

votre jourral quotidien “La Tribu-

ne”.

Les Officiers sont priés de se

rendre au Collège, mercredi soir,

pour 8 heures.

Les Anciens demeurant en de-

hors de Mégantic, sont prisé de

bien envoyer au Collège de Mégan-

tie, leur adresse. M ne faudrait

pas en oublier!...

A quand la prochaine réurion

générale? ... C'est ce que nous

vous dirons très bientôt!..

    3 RODENTS
FAITES.EN [LYN5TILE

ENTORSES.ReA) ETC     
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but, vous devez être assurée de        

   

 

  
    

 

Profitez des avantages de nos

 

   
  

 

    

 

  
   

 

     

    
   
     

 

        

  
  

  

 

   

 

   

  
  
   

   

   
 

    

  

 

    
  

 

  
  

    

 

 
 

 



 
 

    

     

   

  

  

 

 

 

   

  

   
   
   

      

  

    
   

 

  

 

   

 

  
  

 

  
    
   

    

  
 

Canada: $2.00 — Etats-Unis

Toute année commencée

due en entier.  

L'ECHO DE FRONTENAC

journal hebdomadaire
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: $2.50

est       

 

 
--

Leno,
FRONTENAC
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Annonces à longa termes,

Annonces classées,

Annonces judiciaires et autres.
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Echos dl y aa dix ans
du 21 janv. 1937)> (De notre édition

M. J. A. Blanchette réélu maire A l'échevinage
 

Do Chartierville rous parvient

la nouvelle de la réélection à la

mairie du député de Compton au

fédéral, M. J. A. Blanchette. Mon-

sieur Blanchette a eu les honneurs

d'une acclamation.
~

MM. J. A. Roberge et Jos, V.

Durand se feraient la lutte

Les rumeurs électorales dans

notre municipalité veulent que le

maire sortant de charge M. J. A.

Roberge, brigue de nouveau les

suffrages a la mairie. Il aurait un

adversaire dans la personne de M.

Jos, V. Durand qu’un grope de con-

 

Deux sièges deviennent vacants

à l'échevinage par le départ de

(MM. J. W. Kelly et Adolphe Tur-

geon. Or parle de plusieurs candi-

dats dont les noms ne nous sont

pas encore donnés officiellement.

v

Notes locales

M. Patrice Tardif, M.P.P., de St-

Méthode était à don bureau de

Lac-Mégantic.

M. Jos. Michaud est de retour

d'un voyage a Sherbrooke.
M. et Mme William Poirier se

rendent à St-Louis de Gonzague

où ils assistert au service et aux tribuables ont visité.

~
“

funérailles de Mme Avila Julien,

soeur de Monsieur Poirier.

_—_—_—_————

 

DE BONS

Hâtez-vous donc de vi

Roméo
56, rue Laval — Tél 

LIVRES POUR TOUS!
ER

Il nous fait plaisir de vous annoncer

l'ouverture d’un

SERVICE DE LIBRAIRIE

, Romans — Actualités — Littérature — Biographies
Spiritualités — Sciences-Sociales — Mariage et Famille, ete.

.: 228-J —

siter les comptoirs de

Dostie
Lac-Mégantic

  

 

  

 

CHIRURGIEN - DENTISTE

DR PAUL FRESCYNET |
 

Ex-interne de l'Hôpital Dentaire de Rochester
 

Tél.: 39  Au-dessus de la Pharmacie Rexall

LAC MEGANTIC — Cté FRONTENAC     

 

 

 

Bois de chauffage à vendre
Si vous désirez avoir du bois sec pour l'hiver prochain, don-

nez votre commande au plus tôt.

S'adresser à:

Onésime
Tél.:

3, rue MacDonald
,

Brulotte
119-J

LAC-MEGANTIC, Qué.
<e

 

 

  

 

Tél.: 106

Heures de Bureau :

Dr J.-Ed.

v

—
—

LAC MEGANTIC

PE CHIRURGIEN-

_ Cté FRONTENAC

enter

(Vis-à-vis d uBureau de Poste) |

9 h. a.m. à 9 h. p.m.

Lafleche

amDENTISTE

       
  
 

 
“Chez Marcel”

vous. invite à venir visiter ce poste, récemment restauré, et qui

est des plus modernes. Cuisine excellente, repas. completé, ser-

vice parfait, tout cela fait de “CHEZ MARCEL” le meilleur res-

tarant ça.ville,Slomé en face du théâtre.

 

MAËCELLEBRUN, propriétaire

tac MEGANTIC, qu

{droits, tous les privilèges, toutes

-Javec les teintes de sa ceinture flé-

    
   
  

 

Le député de Compton, au Parle-

ment fédéral, M. J.-A. Blanchet-

te, prononce un discours sur le

canadianisme, posant les ques-
tions : Où, comment, pourquoi?

— Le texte de la causerie de no-

tre député fédéral.

Les radiophiles qui étaient aux

écoutes, mercredi soir le 15 jan-

vier dernier. syntonisant avec l'un

ou l'autre des postes du réseau

francgis de Radio-Canada, de 10

h. 16 à 10h. 30, ont entendu le dé-

puté de notre comté au Pariement

Fédéral, M. J. A. Blanchette, par-

ler de canadianisme. C'est sous les

auspices du programme “Affaires

de l'Etat” que parlait Monsieur

Blanchette, dans les termes sui-

vants:

Mesdames,

Mesdemoiselles,

iM'essieurs

A l'aurore de 1947, je ne saurais

laisser passer l’occasion qui m'est

fournie d'offrir des voeux de bon-

heur à l'auditoire invisible d'amis

libéraux qui m'écoute en ce moment

A tous les chefs distingués de la

grande famille libérale, je veux

exprimer aussi des souhaits parti-

culièrement chaleureux de prospé-

rité, de santé et de longue vie. Et

ce, à mon titre de vice-président

de la Fédération libérale Nationa-

le. Mais, me rappelant que depuis

près de douze ars, j'ai l'honneur

de représenter l’un des plus beaux

comtés de la province de Québec,

qu’il me soit aussi permis de m'ar-

réter un instant aux foyers de
mes loyaux électeurs et de mes

toutes "charmantes électrices de
Compton, pour les assurer que je

ne réve, depuis le premier de l'an

que de bonheur parfait et de ré-

elle prospérité pour eux tous du-

rant le cours de 1947.

Je veux bien croire que chez

tous les libéraux du Canada, chez

tous ceux le moindreemnt épris de

la véritable idéologie libérale, il y

ait quelque chose de particulière-

mert attachant; mais, croyez-moi,

chez mes électeurs et mes électri-

ces de Compton, il y a “Un petit|

quelque chose de mieux encore”,

et sur lequel il me serait bien fa-

cile de m’étendre; mais vous ne

me le pardonneriez que difficile-

ment, car il ne me reste qu’une

douzaine de minutes pour vous sou-

mettre quelques considérations sé-

rieuses sur un sujet très vaste :!

Le Canada aujourd'hui! |

Citoyens et citoyennes de mor.|

pays, n'allez pas croire surtout

que c'est par emphase que je vous

arrive tout a coup avec cette nou-

velle appellation ! Je veux simple-

ment souligner le fait, que vous

connaissez d’ailleurs, que, de par

la loi, depuis la première heure

du premier jour de cette année,
nous sommes devenus “citoyens du

Canada, d'abord et par-dessus tout,

avec tous les devoirs, tous les

les aspirations, toute la fierté que
peut comporter ce titre nouveau.
Car c'en est un ,et des plus beaux!
Nous venons de passer de l'adoles-

cence à la pleine maturité. Nous

n'avons eu rien à abdiquer de nos

titres, droits et privilèges britan-

niques. Nous avons mainterant
plus ‘et mieux. “Baptiste” surtout
va jubilier du nouvel état de cho-

ses. Il était depuis toujours et

avant tout “Canayen d'abord”!
La loi de la citoyenneté lui appor-

te une nouvelle plume, une belle
plume rouge qu’il va piquer à sa
tuque de laine et qui ira très bien

chée,
“ Pour vous parler de rotre pays,

ce soir, je voudrais pouvoir me

servir d'une expression ‘ nouvelle,
d’un mot neuf qui n’a pas encore

droit de cité au vocabulaire géné-

ral de Ia.langue francaise, maif
qui en n déjà sûrement d’évidents
à celui de la politique. II est
d'uilleurs d'un’ usage courant en.
lazgue anglaise.
“Cansdianisme”. “81 Je patrie

et simer sa petrlé, pourghol “     

Cest Jo mot)

tisme c'est ‘connaître, compréndredre)

nadianisme” ne serait-il pas spé:|.

M. J. À. Blanchette
parle à la radio

 

ADMINISTRATEUR

honorable Jules-An-

dré BRILLANT, C.B.E, CL. B.Sc.

industriel de Rimouski, élu mem-

bre du Bureau d'Administration de

La Banque Provinciale du Canada

à la 46ième assemblée annuelle des
actionnaires. L'honorable M. Bril-

lant est président de Lower St.

Lawrence Power Co. Limited, Que-

bec Telephone and Power Corpora-

tion et 'Lower St. Lawrence Navi.

gation Co. Limited, Vice-Président,

Sun Trust Limitée; Administra.

teur, Alliance Nationale.

Lt-colonel

rs

cette patrie est le Canada ? Main-

tenant que nous sommes tous

“citoyens libres d’une-pays libre”,

rous pouvons sûrement nous payer

le luxe d’un mot nouveau, surtout

si ce mot est expressif et rend

clairement la pensée. Depuis quel-

ques années nous avons été les té-

moins impassibles de la désuétude

de deux grands mots politiques :

nationalisme et impérialisme.

Ils avaient eu Jeurs de clairon-

narte notoriété en notre pays, il

n'y a pas encore un demi-siècle.

à l'honneur; ils s'en vont en droi-

te ligne à la fosse aux  oubliettes!

Nous ne le reverrons jamais plus

Et pourtant, le libéralisme, lui, est

plus jeune, plus alerte, plus vigou-

reux qe jamais. C'est apparem-

ment le véritable père du “cana-

diarisme”.

Où en sommes-nous ?

Le Canada occupe actuellement,

aux regards du monde entier, une

position fort enviable de grandeur

unique et d’influence réelle. Aux

Conseils des Natiôhs, il s’est don-

ré ou il a accepté, un rôle dont il

s'acquitte avec un brio et une mai-

trise qui ont immédiatement com-

mandé le respect des vieux roués

de la diplomatie européenne, com-

me aussi celui des délégués ren-

toureux des pays d'Orient. C’est
la guerre qui a révélé le Cana-
da au reste du monde; cette mê-

me guerre qui a rayé de la carte

politique des peuples ” deux des
plus puissantes nations de l’his-
toire : l’Allemagne et le Japon.

Avart 1939, on connaissait bien un
peu le Canada, ce jeune géant,

voisin de l’Oncla Sam; on avait

bien une idée vague de l'immensité

de ses ressources; mais on était

loin de soupçonner l’effort fantas-

tique dont il était capable. Le Ca-

nada a fait la guerre er pays li-

bre, en grand monsieur, en jeune

homme fort et vigoureux et en

commerçant avisé. Toutes pro-
portions gardées, il a apporté à la
victoire des alliés une contribution
qui dépasse en grandeur pratique
tout ce que l’on a vu de mieux dans
r/importe quel autre pays. Il a

organisé .ses armées, -mes flottes,

son aviation, son économie, géné-
rale de guerre, avec sérénité et
saisridieulefortanterie! of  
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RK maladie, à l'âge de 64 ans. C'est en

XNlysie, maladie qui devait s'aggra-

} ver

x pour enfin le conduire au tombenu.

: ances sincères.

À Poulin, née Alvine Poulin,

Le Directeur du journal
“Le Devoir” est mort
Un quotidien français bien conr u

de la métropole vient de perdre son

directeur. Monsieur Georges Pel-

letier, journaliste montréalais et

directeur du journal “Le Devoir”

vient de mourir après une longue

1943 que feu Morsieur Pelletier

fut frappé d’une attaque de para-

au cours des derniers mois,

Nous prions les membres de ln

gréer l'expression de nos condolé-

Feu Mme Siméon Poulin
A St-Benoti de Beauce, décédait

1 y a quelgen temps Mme Siméon

à l'âge

de 69 ans et 9 mois. Ce décès a

plongé dans le deuil deux famil-

les de rotre ville, celle de M: et

Mme Emile Cloutier et celle de M.

Lorenzo Poulin. La défunte. était |

Ia mère de Madame Cloutier et de

Monsieur Poulin, à qui nous offrons

nos sincères condoléances.

Accident à Woburn
(Du correspondant de “L'Echo”)

M, Antoine Roy, de notre parois-

se, fils de (M. et Mme Aimé Roy

a été blessé sérieusement à ln tête,

lorsqu'une branche d'arbre se dé-

tachant est venue le heurter. Des

témoing.de l'accidert se portèrent

à son secours le trouvant incons-

vient. La victime fut transportée

en toute hâte à l'hôpital St-Joseph

de Lne-Mégantie, où nous informe-

t-on, son état s'améliore.

Nos voeux de complète guérison.

Soirée d’adieu
Ca, jours derniers avait lieu à

la résidence de Mlle Madeleine

Durand, une soirée organisée en

l'honneur de Mlle Jeanne d'Arc

Mercier à l'ocension de son départ

pour entrer chez les Soeurs de la

Congrégation de Notre-Dame.

Une adresse fut lue par Mlle

Ursule Poirier et il y eut présen-

tation d'une bourse, Où fit du chant
de la musique et on servit un dé-

licieux réveillon.

Parmi les invitées on remar-

qait outre les deux organisatrices

Mlles Madeleine Durand et Ursu-

le Poirier, Milea Ferrande Trépa-

nier, Madeleine Breton, Marthe

Breton, Jacqueline Rodrigue, Hé-

lène Lefebvre, Yolande Fortier

Huguette Laroche et autres. On

remarquait aussi M. et Mme Jos.

Durand ainsi que Mlles Rose et

Gracia Béliveau.

On nous prie d'adresser à toutes

un cordial merci et à celle qui s’en

va voeux de bonheur et de persé-

vérar.ce.

. Mademoiselle Mercier est la fil-

le de M. et Mme Louis Mercler, de

notre ville.

Woburn |
(Du correspondart de “L'Echo”)

Elu maire: M. Jos. H. Fortier
vient d’être élu maire de notre

municipalité en remplacement de
M. François. ’Nos félicitations.

Elu marguillier: M. Jos. H. For-
tire a été élu marguillier de notre
paroisse. Le banc d'oeuvres se com-
pose de MM. Aimé Roy, Albert
Socquet et Jos. H. Fortier.

Accident: M. Antoine Roy, de
notre paroisse a été victime d’an
accident dont on trouvera plus de
détails dans une autre colonne.

Statistiques paroissiales: On lira
ailleurs dans cette édition les sta-
tistiques de la paroisse.

Départ: Nous avons vu nous quit-

 

cille Desrochers et Emilienne Roy
à l'école menugére de Sutton.

Va-et-vient: Mme Georges Va
chon secompagnait recemment son
Jeune bebe l'hôpital Ste-
Justine de

Mine Lachance passe
quelque temps dans la metropole,
où elle est

Samson, specruliste,

accident dont elle

pied il y

Jusqu'a

Montren!

Philippe

sous des ous du Pr

“lu suite d'un
fut victime sun

l'environ un mel

Statistiques paroissiales
à Woburn
(Du correspondant de “1Echo)

La paroisse de St Augustin de
Wobuth compte d'après le dernier
recensement, 14K familles, en 1946

oE A enregistré 23 haptemes, K mn-

ringes, Ÿ sépultures.

Lettre que nous recevons
Parmi les dernieres lettres qui

nous sont venues, il nous fait plai-

sir de publier ier celle d'un abonr ¢

de St-Guillaume qui nous parle très

Avantageusement de Luc Migtie,

de son développement et de son

journal. Lisons plutôt

St Guillaume, junv. 1947

M. L-Phihppe Poulain, directeur

“L'Eche de Frontenne”

Lac-Mégartic, Qué.

Cher Monsieur,

T me fait grand pluisir de payer—
le renouvellement d'abonnement à

votre journal, aussi de vous faire

savoir que Je le reçois régulière-

et

SUPP

mauvais mia

 

Votre Spene

laure et fatigue

34-a rue Laval — Tél:

LAC MEGANTIC, Cté FRONTENAC

Des Jours sans Appetit ?
IL VOUS FAUT

PLUS DE BILE
la science dit deux ÿ \

chopines par jour, copen- {

dant chez bien des gens } "+
y

La bile aide a la digestion cl cor Miter an ave
naturel. Un manque dr bile cause mar >
lit, maux de lête, constipation elindigestton score
anlé tayonnante Lonthes votre four el whine Lol

nécessaite gra aus Fro a oves deve og
{e fore qus ont taki leurs prouce et quesonit gun >
demande au Canada. À base d'herbes et ne fra 5

FRUITATI¥ES i:
zum

le foie n'en donne g:'unc

p
s

ee ara

ment et que c'est toujours ine joie

chaque ne

nous recevons le journal de

tout comme ule

notre

toute nouvelle lorsque,

nuone,

chez tous. C'est

visite

cher

que nous fatsous à

Megantie

Crest en effet avec grand inté

suivons les magnifi

qui se font

, toujours on nous

dont

vher des sou

ref que nous

ques developpements

Liv bus De

parle de

plus

parents et d'amis

LOUS gardons le

vents. Me

ple

sett] posable de

profiter de cette occasion pour sou

hatter noma mere, qui est grave

ment malade, ut prompt rétablis

sement

Vous remereunnt d'avance, ge

vous prie dde me croire, cher Mon

sieur,

Amneaulement

Henn BROUSSEAT

Soutener votre abdomen

votre dos fatiguée

avec un

ORT SPENCER
dessiné spécialement pour vous

es soulageen mal de don muscu

dus à la tension que provoque le

enn Novas reprasera, vous donnera

plus dendurance «1 un senna ean d'énergie

MME JOS. LAMONTAGNE
Corsetière SPENCER Knrg.

B années d'expérience

289-1

 

    

COR

SPECIALITE:

 

Dr Charles Boisvert
Médecine générale

Examen de la vue.

LAC MEGANTIC —

ONER

Innetten.

Cté FRONTENAC      

“84, de marque Oldsmobile.

Je possède également un

S'adresser à :

Honoré
Tél.

43, rue Frontenac

 
Maisons et Terrains

à vendre

Occasions favorables aux personnes désireuses de faire l’ac-

quisition de maisons ou de terrains. Aussi, automobile modèle

bon hangar pour entreposage.

Mercier
: 282-3

Lac Mégantic

 

  

 

  ter après de bonzes et reposantes
vacances les élèves dont les noms

chelle, au Collège de Victoriaville,

eu- couvent des Ursulines de Qué-
bee, Miles Monique et- Marie-Rose
Roy, &Véeols rormale de Sher- brooke, Miles Luellle Bédard, Lu-

‘ .

suiverit et qui vont poursuivre |
{leurs études ä-l’étranger: MM. Ju-|
}ilen Chouindrd et François Larc-

Miles Monique tt Juliette Périnet, |

i           J. Aimé &Lionel Darche
“92, rueKing-O., Sherbrooke

 

YEUZ - OREILLES - NEZ - GORGE

 

Lunettesfournies à délai de quelques heures.   »  
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La politiqueà Québec
Le premiers nunistie de la

vince, l'hon Maurice Duplessis, a

annoncé une réduction générule de

taux d'électricité à partir du ler

avril prochain. Il s'agit à ln fois

de l'électricité pour usage do-

mestique et commerciul, 1! est

d'abord entendu que 42,000 usa-

gers commerciaux et industriels

bénéficieront d'une réduction de

10 pour cent de l'Hydro-Québec,

dans la région de Montréal, leur

epargnant ainsi $1,300,000. D’au-

tre part, des pourparlers sont en

cours avec les principales compa-

gries  productrices  d'électricité

dans la province et le premier mi-

nistre sera sous peu en mesure

d'annoncer une réduction appré-

ciable des taux pour chaque famil-

le.

pro-

~

De plus, a ajouté M. Duplessis,

après avoir institué le prêt agrico-

le pour permettre aux cultivateurs

de demeurer sur leurs terres et

d'en acquérir de nouvelles, le gou-

l'Union

s'est appliqué depuis 1945 à favo-

vernement de Natiorale

riser l’électrification des campa-

gnes. “Le bien-être de la classe

 

+MONTREAL
e TORONTO

Tous les Hôtels Ford sont à l'é-
preuve du feu. Leur location es?
centrale. Baignoires et apparelts
*de radio dans la plupart des 750
chambres. Faites vos réserva-
tions ou gérant, par lettre ou
télégramme, blen a I'avance de

votre arrivée.

agricole est lié au progrès de la
province.

par instituer le prêt agricole, qui
a permis aux cultivateurs de res-
ter sur la terre, de conserver et

d'acquérir la propriété du sol, fac-

teur nécessaire à la vie de la na-

tion et à la vie économique. Puis.

nous avons fourni

les avantages énormes qui décou-

lent de l’électrification rurale."

-

“La loi de l'électrification rura-

le répondrait à un besoin, poursuit

M. Duplessis, car elle facilite le

travail sur la ferme, diminue le

coût des opérations et ajoute à la

campagne un confort qui contribue

au nmintien des cultivateurs sur

les fermes. Grâce à cette loi des

certaines de coopératives ont été

orgunisées et, en dépit du man-

que de matériel, des rationnements

et des plafonnements, nous avons

remédié à deux abus dommagea-

bles à l'agriculture : Nous avons

donné l'électricité, puis nous avons

errayé l'écrémage des municipali-

tés par les compagnies privées.

Les coopératives ont terminé 188

milles de nouvelles lignes et com-

mencé la construction de 625 au-

tres milles.. De son côté,

ce de l'électrification a commencé

61 autres milles, ce qui porte le

total à 1,452 milles, à 1,108 milles

supplémentaires électrifiés par les

compagnies. Le total global est

donc maintenant de 2,500 milles

de lignes d’électrification dans les

campagnes. L'Union Nationale va

continuer dans ce sens. Elle con-

sidère que les ressources de la pro-

vince doivert servir à la popula-

tion de chez nous et aux cultiva-

teurs on particulier, tout en ren-

dant justice anx ritovens vit-

les.”

des

l'hon. M. Duplessis à aussi pre

dit une autre courte session à la

Législature provineiale. Celle de

I'nn dernier. en ne durant que 2

mois, fut la plus courte depuis 40

ans à Québec. La prochaine s'au-

vre le 12 février. Les sessions cou-

tent cher et M. Duplessis rléclara:

“Le gouverhement verra a ve que

les prérogatives et les argents du

peuple soient sauvegardés”

~

Le premier ministre à également

fait part au Dy A.-R. Goheil, avi-

Nous avons commencé

au cultivateur

l'offi-4

chain président provincial de ces

clubs, actuellement au nombre de

membres.

Le nouveau président sera élu au

110 et groupant 4,000

5e congrès des 4-H, à l'été.

ha

Confédération desLa

ministre a félicité ses

tants et

ouvrières

la classe ouvrière n'a pas

ses gouvernants, avec le présen:

gouvernement ses demandes soni

considérées avec la plus grande at-

tention, M. ujoute :

“Vous

la ver traulisation

forces, ear c'est le pire ennemi des

Duplessis

avez raison de

de tontes

par suite de la construction de sa-

natoria ot d'hôpitaux généraux qui

seront terminés en 1947, le syslè-

me d'hospitalisation de la provin-

ce s'uugmentura d'environ 2,000

lit=, dont la moitié pour les tuber-

cuhteux.

v

Grâce à l'efficacité des concours

d'agrandissement des terres. orga-

|nisés par le ministère provincial

d'Agriculture, divigé par l'hon.

"Lanrent Barré, plus de 3,000 a-
Peres de terre ont été récupérées à

[la culture, en 1946. Dans environ

2000 paroisses, 1,200 concurrents

bénéficie de cette initiative,

 
QT

   
pont

M. J. A.Blanchette.
(suite de la page 3)

alle à la bataille dans le

esprit et, immédiatement

apres la victoire, il a ramené ses

It et

mime

enfants au sol natal ct les a dé-

voués sans retard à l'oeuvre im-

merse de la reconstruction. M est

déjà fort avancé dans ce travail,

qui se poursuit sans mesquinerie

et suns heurts. Sa réputation

mondiale s'affermit chaque jour

de plus en plus et il a non seule-  seur technique des Clubs 4-H,

qu'il dornerait personnellement u-. 
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ne haw se d'études de $200 au pro.
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Mettez la nouvelle Levure Royal dans l’eau selle commence à agir en 10 minutes

Granulée pour vous épargner du travail
et du temps! Assure le succès de vos cuissons! &

Pas besoin de faire lever
la pâte la veille quand ça

ne vous le dit pas! Et votre
pâte ne risque pas de se
gaspiller par suite d'un
changément de tempéra-

Y ture dans la cuisine. Avec
;* la nouvelle Levure Royal

qui lève vite vous faites

re

 

Is

 

 

votre pain dans le jour,
alors que vous pouvez aur-
veiller la pâte. La nouvelle
Royal conserve sa vigueur À
et son activité durant des
semaines dans votre garde-
manger.
aujourd'hui. En ventechez
yotre épicler.

an

 

NOUVELLE LEVURE ROYAL SECHE A ACTION PLUS RAPIDE

 
Essayez-la dès

Ar

ie _—

mont conserve, mais solidement a-

méliore les positions avantageuses

de commerce interrational que lui

EEE
 

 

travail-

leurs cdtholiques du Canada a pré-

senté son importart mémoire an-

nuel au gouvernement. Le premier

représen-

rappelé l'utilité pour le

gouvernement de recevoir des sug-

gestiBns de la part d'organisations

comme la C.T.C.C. Si

regu

dans le passé toutes les attertions

qu'elle était en droit d'attendre de

combattre

vos

| COMMISSAIRE-CENSEUR
“~

M, Edouard GOHIER, élu mem-

; ; i. “ bre du Bureau des Commissaires-

classes ouvrieres, Censeurs de La Banque Proviacia-

> le du Canada à l'assemblée annu-

L'hon. Dr Albiny Paquette, mi-jelle des actionnaires. M. Gohier

nistre de ln Sante, annonce que, [est Maire de Ville St-Laurent, Pré-

sident de ja Compagnie Edouard

Gohier Limitée et de la Compa-

gnie Cap St-Jacques Limitée,

avait voulu son apport à l'effort mi-

litaire des peuples libres. Oui, la

guerre à révélé la grandeur du Ca-

nada au reste de l'univers; mais

elle a nussi révélé sa propre puis-

sance et sa formidable capacité de

production à ce petit peuple lui-

maine, ce peuple de quelque douze

peit peuple de quelque douze

Dans la fumée de la

bataille et dans les clameurs de

la victoire, ce jeune géant s’est

tout à coup découvert et a compris

que J’avenir lui appartient, s’il le

veut !

ce

millions !

Et si, duns ce nouvel alligre-

gnement des nations, le Canada

occupe aujourd'hui une positior de

tout premier ordre, c'est qu’à Pheu-

re du danger il a compris tout son

devoir et tous les sacrifices inélue-

tables qui en accompagnent l’exé-

cution; et que, sans peur et sans

reproches, il est toujours allé à

l'action allègrement. Dès le début

des opérations, il n’a pas craint

d’être de tous les conciliabules, de

s’y affirmer et d’y accepter des rô-

les chargés de hautes et dar gereu-

ses responsabilités, Il était à Bret-

ton Foods; et les jeunes et bril-

lants experts du Département des

Finances y firent graitde figure

dès l'ouverture. J'eus l’insigne hon-

neur d’y accompagner l'honorable

Isley et je n'oublierai jamais la

fierté que je ressertis en voyant

notre délégation dominer, dès le dé-

but, la discussion des lourds et né-

buleux probléems de haute finan-

ce internationale. Nous avions aus-

si nos représentants à Dumbarton

Oaks, où s'élabora la préparation

imrhédiate de Sar. Francisco. Et,

aux assises (de ce premier grand

congrès de l'UNO, nos effectifs a-

vaient à leur tête l'honorable mon- sieur King lui-même avec son bril-

lant ministre de la justice, l’hono-

rable Louis Saint-Laurent. La pro-

fonde impression produite par nos

délégués Jà et alors r'a fait que

s'affirmer avec plus d'ampleur en-

core dans toutes les réunions sub-

séquentes: Warm Springs, Londres

Paris, Now-York, Lake Success,

etc.

Comment?

Le Canada poite assmeément en

lui-même tous les éléments intrin-

sèques de grandeur ct de puissan-

ce qui fort les peuples de choix,

les nations marquées du sceau de

de la transcendance; la guerre a]

sûrement été l'occasion unique, aus-

si rapidement reconnue que brave-
ment acceptée, de son éclatante

manifestation, de sor ascension

rapide sur les scènes mondiales;

l'oeuvre immense de reconstrue-

tion et de réhabilitation d’après

Buerre qui se poursuit présente-

 

  
   
    

 

    

noire.

l’ami Sabourin serait bien avisé de

chercher de ce côté l'explication

ment doté que soit intrititôgue-
ment rotre jeune pays, n'y guts
pas une explication raisonnée, lg
gique, qui puisse se donner de
course _glorieuse vers lessommets
dutant ces dernidres déesdes?
M ÿ en a une, et je vais oser vous
la‘ soumettre. LS
En Canada, nous avons un gou-

Verrement qui gouverne: nous a-
vons une administration dont l'in-

 

mais; à la tête de ce gouverné-
ment et des divers services de cet-
te administration, nous avons des
hommes dont la haute compétence
administrative est aussi irdiseu-
table que leur parfaite honorabili-
é politique.
Le grand chef, monsieur King,

est à la tête de son parti depuis
bientôt vingt-huit ans et à celle
de l’administration de son pays
depuis plus de vingt ans. Rien
de comparable ne s’est vu, er au-
cun autre pays, dans les annales

tégrité absolue ne se discute ja-|

   
  
  
  

  
  
   Un hommage au talent de

nos hommes et femmes célè-
bres où un encouragement à
ceux qui suivronileurs traces.

“o
Orchestre de 45 musiciens,
sous la direction de Jean
Deslauriers, dans un choix

des meilleures mélodies po-
pulaires ou mi-classiques. politiques de la démocratie moder-

ne, On ne fait plus l’éloge du
premier ministre canadien : aucu-
ne appréciation en paroles ne peut
égaler l’éloquence des oeuvres de
sa merveilleuse carrière. Le té-
;moignage de tous les grands poli-
tiques de l’heure présente est una-
nime sur ce point,

L'honorabel Louis Saint-Laurent,
le bras droit de monsieur King
dont la brillante et si sympathique
personnalité domine toutes les si-
tuations, dans les circorstances

les plus complexes, est une de ces
grandes figures franco-canadien-
nes dont la Providence s'est plu à
bénir Québec au cours du dernier
siècle. C’est le digne successeur
des LaFontaine, des Cartier, des
Laurier, des Gouin, des Tasche-
reau, des Lapointe, ete.
Et je pourrais ainsi continuer la

nomenclature en détail de tous ces
hommes généreux, doués. entraî-
nés, qui se sont donnés et se don-
nent présentement à la grande
ocuvre si attachante de l'adminis-
tration publique. M'ais je n’en au-
rais pas le temps.

Pourquoi ?

II y a autre chose cependant.

Il y a un autre aspect à l’explica-

tion que je suis en train de vous
donner de la marche rapide, ré-

certe, fulgurante de ce demi-con-

tinenl vers les hautes sphères de

la véritable grandeur nationale.

Nous avons en Canada, et ce de-

pvis exactement cinquante ans, à

l’oeuvre et à l’épreuve, une école,
une doctrine, un idéal politige qui
s'appelle le libéralisme. C'est la

grarde doctrine politique du pro-

grès dans la liberté, de la réfor-

me dans la justice, de l’effort con-

tinu vers une vie pleine et plus

généreuse pour tous, du respect

des droits et des chances égales à

tous. Ce libéralisme est plus jeu-

ne, plus pimpant, plus alerte, plus

vigoureux ge jamais, Son souffle

et d’aspirations. Le jeune hom-

La semaine prochaine

RADIO-CONCERTS CANADIENS
sous la direction de

JEAN DESLAURIERS
vous présenteront comme invités spéciaux

PIERRETTE ALARIE
Soprans du Metropolitan de New York

ù JEAN MARIE GAUVREAU
Directeur de l'Ecole du Meuble

Poste CBF
lundi, 27 janvier, 9 h. à 9 h. 45

4717-FR  

=)

‘oeuvre, notre premier-ministre, le

me de la génération présente que très honorable William Lyons Mac-
fascine et sollicite l'éclat dange-

reux du clinquant de la vie publi-

que viendrait y chercher lumière

et inspiration, y puiserait sûre-

ment des leçons de courage, de vé-

ritable patriotisme et de tenacité,

+ Deux puissantes figures politi-

ques dominent et animent intégra-

lement toute cette époque de notre

vie nationale, ce dernier demi-siè-

cle allant de 1896 à 1946. Celle du

grand Sir Wilfrid Laurier, le pè-

re, l'instaurateur sur. la colline

parlementaire du triomphant li-

béralisme économique; et celle de

son fils spirituel, de son héritier

politique, du continuateur de sor

Kenzie King. Autour de ces deux

‘grands chefs libéraux ont évolué,

(durant cinquante belles années de

luttes et d'ertreprises glorieuses

dars une atmosphère chargée du

plus étincelant des idéalismes po-

litiques et de la foi la plus bouil-

‘lante en l'avenir et la grandeur de

[notre pays, toute une pléiade d’é-
minents hommes publics dont les

noms sont coulés en lettres d'or

aux plus belles pages de nos an-

rales politiques. Que l’histoire ne

nous les montre-t-elle par un beav

soir, en cavalcade triomphale su

jle majestueux écran lumineux de

'] impérissable souvenir!
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COMMERCE
Un intéressant commerce

gantie, à vendre. Une belle

sée,

ROLAND

I.a Maison

Pour plus de détails, s'adresser à:

LAC MEGANTIC

À VENDRE
situé rue Principale, à Lac-Mé-

occasion à la personne intéres-

LEMOINE

du Cadeau

 

  
 

LAC MEGANTIC  vivificateur a inspiré tout ce qui

s'est fait de réellement grand en

notre pays au cours de ce dernier

demi-siècle. C’est à ce pur libéra-

lisme que nous devons notre mer-

veilleuse législation sociale de ces

dernières années, que les autres

pays nous envient, dont nous som-

mes si justement fiers, et à la

mise en opération de laquelle s'est

toujours opposé =l'ercroûtement

systématique du torysme. C'est

cette vigoureuse doctrine libérale

qui a présidé à notre administra-

tion publique durant trenfe-cing

des années de ce demi-siècle. C'é-

tait le choix du peuple, et, en vé-

ritable démocratie, le peuple finit

toujours par voir clair et mettre

ordre aux situations. De plus

vérité devenue banale à force d’è-;

tre éclatante, chaque fois qu’ure,

Mtre Louis-Philippe Cliche

Avocat du Parreau de St-François

L. L. L,

Cté FRONTENAC   
 

 

    
 

UN BEAU

J'ai un assortiment varié et

se de l'année.

Rue LAVAL  bise acariâtre soufflait contre la

barque libérale et que l’esquif to-

ry réussissait à s’amarrer, c'était

invariablement le commencement

d’une dépression et de la misère

Le peuple s’en souvient et

 

  
   

   
ment à travers tout le pays, dans

cette même atmosphère d'assuran-

ce et de sérénité dignes que nous

avons connue à l'époque des ran-

données triomphales de nos sol-

dats, est en train d'asseoir silode-

ment, sur des fondations de granit

notre jeune démocratie, notre cou-

de la râclée conditionnée que le

parti conservateur et son descen-

dant en ligne directe l’Union Na-

tionale vicnnent de ramasser dans

Richelieu-Vercheéres,

L'histoire du libéralisme cana-

dien et de sor oeuvre de progrès

  rageuse législation sociale, notre

économie gérérale de progrès et

de véritable unité nationale.

Mais, est-ce donc par miracle’leçons de choses.
que se sont produites toutes ces é-j émouvante épopée politique dont
clatantes tranforsmations au cours |la trame s’estompe sur un fonds de
des dernières années? Si riche-jdrame toujours bouillart d'action

re. Ce serait une belle et grande |.

et d’émancipation économique de-

puis cinquante ans devrait s'écri-

page toute remplie d’éloquentes

Ce serait -une  
CHAUSSURES D’ENFANTS

C’est ce que vous trouverez à mon magasin si vous voulez
bien me faire la visite que je sollicite,

souliers de toilette pour tous ces petits et ces plus grands pieds
qui doivent être confortables et chauds, en cette saison rigoureu-

’
Venez donc chez :

Raoul Lavallee
Marchand de Chaussures

CHOIX DE

choisi de souliers pour la classe,

~

LAC-N EGANTIC, Qué.   
—
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Avec une rapidité
deVatorgouttes

vousap|
aussi tr serez enchantée! Vo

\_er dans le dépli

    

Au conseil...

(suite de la 1ère page)

tuée au centre de la ville. Elle a

été décrite le 9 janvier par le pré-

sident de la Ligue, Mtre L. Philip-

pe Cliche. Elle contient un projet

de résolution qu’on demande à la

ville d’adopter conjointemert avec

la Chambre de Commrece et la Li-

gue des Propriétaires. Dans cette

lettre, Mtre Cliche dit avoir

personnellement une enquête au-

près des employés du dit chemin

de far qui font le triage des wa-

gons à cet endroit et que plusieurs

qui possèdent une grande expé-

rience lui disent que vu les cir-

constances il est impossible de fai-

re mieux que cela. Pour sa part

Mtre Cliche dit qu’il est convaineu

qu’! serait économique pour le Pa-

cifique Canadien de faire cesser le

danschag narineaidenta dé,ue aident
les voies nasales—facilitent Inres
paThane votre tête est
rise parla congestion passagère

que cause l'obstruction. Jouissez
u merveilleux soulagement qu’il

rte!Le Va-tro-nolsoulage
vite les souffrances dues

au rhume de cerveau et à son
cortège d'étenuements, d’enchi-
frénement. Essayez-en! Vous en

cae” VATRO-NOL|

fait |
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Roulées à la viande
‘Magic’ faits avec
des restes de rôti

2 ¢. A sowpe beurre mou
1 tasse restes de viande hachée
2 c. à soupe oignon haché
2 tasses farine
4 c. à thé Poudre à Pâte ‘“Maglc”*
14 c. à thé sel
4 c. A soupo shortening
34 tasse lait ou moitié lait moitié eau

$ Mélangez viande, oignon et beurre.
Tamisez ensemble les ingrédients
secs, incorporez le shortening. Ajou-
tez Hquide pourfaire une pâte molle.
Renversez eur planche enfarinée et
pétrissezlégèrement. Abaissez à 4
ouce d'épaisseur et étendez du mé-
nge de viande. Roulez comme gâ-

teau roulé à la gelée; tranchez. Cuisez
sur tôle, àfour chaud (475° F.) durant
environ 14 minutes. Servez avec sauce
Aux tomates. 

"El FABRICATION
Sl CANADIENNE

PROTEGE LES INGREDIENTS PRECIEUX

  

couvre le coût de trois copies du
rapport de Power Corporation; il
s'agit de copies supplémentaires
qu'or aurait demandées; on laisse
à la discrétion du conseil de le
payer ou de ne pas le payer, mais
on fait remarquer que le travail
dans cette affaire, a été exécuté à
perte. Monsieur le maire explique
que ces trois copies, pour lesquel-

réclamées après l'exécution du

travail original, L'échevin Fortin

demande s’il y a eu enterte pour

le paiement d'une rénumération;

le maire dit qu'il n'y à pas eu d'en-

tente. Des informations seront pri-

ses au bureau à ce sujet.
e se

Demande est faite à la ville de

venir en aide à un citoyer, en

payant le coût de son loyer, $6.00.

Enquête sera faite par le dépar-

tement de l'assistance publique.
LN J

 

 
 

traige et que de plus la compagnie

cescerait de s’exposer à des dom-

mages très considérables, à des

pertes de vie ou autres accidents

dû au fait qu’elle n’a pas respecté

la loi concernant cette traverse à

niveau. Or: se dit certain dans cet-

te lettre, que les officiers du C.P.R.

sont justifiables de recommander

la cessation de cet état de chose;

on commande la cessation du traige

des wagons en face de notre église tions à cet endroit. On a fait des
catholique, etc. On espère sur une efforts en vue de recruter des in-
décision lors de la prochaine séan-!dustriels, mais la chose n'a pas été
ce du conseil, afir que cette même possible. Sur l'invitation du maire
demande soit présentée à la Cham- Mtre Gérard Lacourcière, secrétai-
bre de Commerce et à la Ligue re du Progrès de Mégartic Inc, dé-
des Propriétaires. clare que jusqu'ici il n'a pas été

Sur l'invitation du maire, Mitre possible d’en trouver, ajoutant que
Cliche qui assiste à la séance, dans le moment on est en corres-

commente cette lettre parlant de pondance avec un citoyen de Grand
la raison d’être de cette demande Mère qui possède des parents à St-
et de la nécessité d'y donner suite. Samuel et qui doit venir visiter les

II répète qu’après enquête faite lieux. Mtre Lacourcière informe le

qu'il n’y a pas du tout faute de la conseil que 4 représertants d'in-
part des employés de la compagnie dustries se sont intéressés au Ma-
mais que le tout est dû à la situa- nège et, pour une raison ou pour

tior naturelle des lieux. une autre, il n’y a pas eu d'enten-
L'échevin Komery dit qu'il croit te.

Monsieur le maire informe le

conseil qu’il a devant lui une de-

mande du Régiment de la Chaudiè-

re, du Manège Militaire, sur lequel

la ville possède ure option de 6

mois, après laquelle période, le

Manège peut retourner à la Dé-

fense Nationale. I1 s’agissait du-

rant ce laps de temps de trouver

des industries qui devaient s’inté-

resser à poursuivre leurs opéra-

 

téléphonique, la compagnie Me-
gantic Manufacturing se dis dis-

posée à faire l'achat de 700 forces

primaires pour uné période qu’elle
indique dans sa lettre, laquelle fait
encore mertion que cet achat ne

lui fera pas abandonner son pro-
jet de construction d’un barrage.

Lue une lettre de Lake Megan-

tic Pulp dans laquelle cette com-
les on envoit une facture, ont été pagnie dit avoir été informée que

la ville allait bientôt disposer de
forces motrices supplémentaires.

Cette compagnie est intéressée à

l'achat de 500 forces et elle est

prête à signer un éontrat couvrant;

une période de 5 ans; elle attend

une réponse favorable.
Le maire fait remarquer que

seules ces deux demandes repré-

sentent une vente de 1200 forces.

Morsieur le maire donne d’intéres-

santes explications et de non moins

intéressants renseignements sur ce
que la ville projette dans son do-

maine d'électricité tant au point

de vue production et achat qu’au

point de vue vente. Il dit encore

ce qu'il est possible de s’assurer

de la compagnie Shawinigan, avec

laquelle la ville on le sait a signé

un cortrat. Il lit certaines clauses

du dit contrat, faisant remarquer

que lorsque besoin se fera d’aug-

menter le nombre de forces motri-

ces achetées, il faudra soumettre

établit les chiffres séance tenante

sur les besoins de l'heure et ceux

à prévenir; l’échevin Komery fait

remarquer qu'on ne doit pas at-

tendre, qu’il faut agir sans retard.

Une résolutior est inscrite au li-

vre des minutes à l'effet de faire

l'achat de la Shawinigan Wate:

and Power de 1000 forces addi-

déjà demandées et ce, aux taux et

tionnelles, en plus des 400 forces

termes déjà arrêtés entre la dite

compagnie et la municipalité. L’é-

chevin Cloutier se fait le propo-

seur et l’échevin Komery le secon-

deur de la motior.

d'une

sa demande 12 mois d'avance. On:

quartier nord auprès duquel on fe-

ra des instances pour le faire re-

venir sur sa décision.
+ ee

L'échevin Fortin dit qu'après a-

voir parlé d'électricité, il voit le

besoin de parler d’eau. Il se dit de

l'opinion de déléguer quelqu'un

dans le but de faire l'achat du ter-

rain destiné à l’emplacement du

réservoir dont on prejette la cors-

truction dans le quartier Agnès.

Monsieur le maire dit qu'en com-

pagnie de l'échevin Roy, il s'est

rendu à Sherbrooke dans l'intérêt

du conseil et qu‘ils ont fait l’achat

de tuyau de 12 pouces, qui sera li-

vré vers le ler mai; ils ont fait

un voyage spécialemert pour ça.

Le maire fait remarquer que lors-

que ce tuyau de 12 pouces sera

posé, avec la pompe, il y aura de

l'eau suffisamment. Ce qui retarde

ajouta-t-il, c'est la question des

transformateurs.
L'échevin Fortin: Est-ce que

vous laisseriez ainsi le projet de

notre réservoir de côté?

M. le Maire: Non monsieur.

c'est le commencement ça.

L'échevin Foritn: Mais est-ce

qu'il ne serait pas bon d'acheter

le terrain?

M. le maire: On peut prendre u-

ne option, mais, moi je suis d’opi-

nion qu'on fasse accepter ça pa

le peuple; il faut que ça soit voté,

il faut faire voter le règlement.

L'échevin Fortin: Ce n'est pas

la question de prendre une option,

c'est le temps de prendre nos pré-

cautions. Si vous le demandez au

peuple, demandez-le immédiate-

ment, n'attendez pas!

M. le maire: Je nedoute pas que

la chose soit importante, mais ce

qu'il importe aussi, c'est de mettre

toute l'affaire ensemble.

L'échevir Cloutier: Quelle est la

raigon de retarder? Qu'est-ce qui

nous manque ?

Le maire énumère ce qui manque

pour donner suite à ce projet, sou-

de cet état de chose;

_ simplement.

très bonne l’idée de Mtre Cliche; il ;
est assuré que le conseil fera son

possible pour aider l'amélioration

l’échevin
Cloutier profite de l’occasion pour

| décrire la situation du tunel, dans

le quartier Agnés. Mtre Cliche fait

remarquer qu’il s’agit là d'une

toute autre question que la premiè-

re, celle dont il fait l'exposé relè-

ve de la division de Farnham, tan-

dis que l'autre est d'une étude dif-

férente. Il rappelle les pourparlers

qui avaient été entamés, avec la

compagnie, par l'aministration mu-

nicipale alors qu’il était à la mai-
rie, et il relate la visite d’officiels

da la compagnie, en notre ville, à

une certaine occasion.

L’échevin Ethier suggère qu’on

atter.de ce que fera la Chambre de

Commerce dans la poursuite de

son plan d'un tunel à être construit

près de ia propriété du docteur

Viateur Bolduc. Monsieur le mai-

re croit possible de poursuivre l’é-

tude de ce projet en même temps

que celui de la Chambre de Com-

merce, et il demande l'avis de Mtre

Lacourcière sur ce point. L'’ex-

maire de la ville croit sage qu’on en

fasse l'étude conjointement avec les

deux organismes er question, étant

convaineu que par l'envoi de ré-
solutions seulement, on risque

qu’il en résulte un gâchis, tout

Mtre Cliche fait remarquer que

dans sa lettre il est mention d’une

rencontre aveq la Chambre de

Commerce aux fins d'étudier la
chose, -avant adoption de la réso-

lution.
; ese

Lue une lettre reçue de M. Royal

Lesage, ingénieur de Power Corpo-

ration, donnant des explications

au sujet d’un compte de $75.85, en-
voyé à la ville. On explique qu’il
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Salle

l’occasion de gagner

VENEZ TENTER

107, rue Frontenac 

LE RENDEZ-VOUS DES AMATEURS DE QUILLES.

En plus de s’amuser, les amateurs de quilles ont, tous les mois,

SALLE DE OUILLES
Albert BLAIS, propriétaire

Blais

de magnifiques prix.

VOTRE CHANCE

LAC MEGANTIC  
 

 

 

Oui, to vous invite à visiter

“chez Bertrand” vous invite | |

de la Pharmacie Prévost, Rue Laval.

Vous trouverez là quantité d'excellentes lignes d’épieories, 5
de produits divers y compris les fameux produits “JITO".

Nos prix sont raisonnables;

notre service est prompt et courtois.

BERTRAND PICARD, PROPRIETAIRE
Lae Mégantic — Cté Frontenac

   
   

 

mon nouveau poste, ancien bocal

Monsieur le maire suggère qu’on

attende la visite de cet industriel

dont on a parlé il y a ur instant

et qu’on pourra prendre une enten-

te avec le Ministère de la Défense

Nationale, à l'effet de lui remettre
le Manège si on ne faisait pas

d'affaire avec cette personne. Mtre

Lacourcière ne veut pas faire de

promesse, il parle seulemert de

possibilité; le maire fait remar-

quer que le Régiment pourrait,

dans un avenir prochain, être

transféré ici et à ce sujet, il de-

mande au Major Henri-Ls Audet

s’il a du nouveau.

Ce que Monsieur Audet sait,

c'est que des officiers doivent ar-

river à Lac Mégantic, le soir mé-

me; il a regu un, message télépho-

nique annorçant cette visite et

c'est ure réponse définitive, au su-

jet du manège, qu’on viendrait

chercher. Le major Audet fait re-

marquer que ses chefs militaires

avaient déjà réclamé une réponse

finale au sujet de cette bâtisse;
on voulait avoir cette nouvelle a-

vant le Jour de l'An; pour les rai-

sons qu'énumére la Major Audet,
la réponse n’a pu être obtenue. Il

fournit quelques autres informa-

tions sur le même sujet.
Cette discussion que nous ve-

nons de relater a comme résultat la
résolution suivante: il est proposé

par l'échevin Fortin, secondé par

l'échevin Roy que si d'ici le pre-

mier février prochain ce conseil

n’a pas de réponse favorable pour
l'achat du manège militaire, le dit

conseil remettra son option au

gouvernement fédéral pour l'éta-

blissement des quartiers-généraux

du Régiment de la Chaudière. A-
dopté.

ee

Dans une résolution que la Ligue

des Propriétaires fait parvenir au
conseil, elle demande à ce dernier
de bien vouloir fixer une date à
laquelle il pourra rencontrer ses

membres pour discuter la question
de Mégantic Manufacturing. ~

Monsieur le maire dit qu’il est

prêt à rencontrer ces gers à n’im-
porte quelle date et on fixe à jeu-
di soir, le 23 janvier, l’entrevue
en question,

Les membres du. conseil disep-
tent une question qu’ils ont abor-
dée plusieurs fois au cours des

dernières séances, celle de l'achat
de forces motrices de la compa-
gnie ‘Shawinigan. Ils ont devant
eux, une lettre de M. Guibert de
la Société Bédard & Girard, ingé-|
nieurs, et ils prennent ss
en considération. Orfait des chif-

   

  
    

  

génieurs Bédard et -
Poux lettre da10 jenvise2047.

see

+] vieille amitié, con

{ tait, je lui ai demandé,si je pouvais faire quelque chose

“Toi afin que je 4

sas et idpouros vénérablede Québec en

On prerkl connaissance lignant surtout les transforma.

lettre adressée au conseil, par l'é-| teurs. L'échevin Fortin demande

chevin Wilfrid Bellefleur, et dans si le maire n une idée du temps
laquelle ce dernier donne sa démis- quo cela prendra avant que le tout

sion comme échevin du quartier soit prêt, “si vous attendez trop

nord. Dars une autre colonne de longtemps on sera rendu au mois

cette édition, nous publions le texte de septembre et vous serez encore

de la lettre de démission de l’éche-|dans vos estimés”, monsieur le

vin Bellefleur. Le conseil est una-|maire, ajoute-t-il.

nime à refuser la dite démission et| M. le mnire: Je ne crois pas M.
on rencontrera ce représentant du Fortin.

re

Un vibrant éloge de l’illustre défunt
par le cardinalJamJames McGuigan

Voici l'alloention queprononçait en français, vendre
di soir, Son Eminence le cardinal MeGuigau, archevêque

de Toronto:
Bien chers amis de la ville, de la province et surtout

de l'archidiocèse de Québec.
Par la mort de 8. E. le cardinal Villeneuve, notre Très

Saint-Père le Pape perd un des menibres les plus illustres
du Sacré&-Collège, L'Eglise du Canada perd nn grand chef

spirituel; la nation canadienne, un graud patriote, et moi,

je perds un ami très cher.
Le cardinal Villeneuve à été une des figures les plus

saillantes parmi les Canadiens de notre époque. Il offrait
nn exemple frappant de la démocratie de l'Eglise catholi-
que car fils d'une famille modeste il a été élevé à la place
la plus haute et la plus historique dans l'Eglise du Canada.

Sa vocation à la vie rejigiense et au sacerdoce a été sin-
gulièrement favorisée par la formation vraiment spirituel-
le qu'il a reçue dans la conmunauté religieuse des Oblats
de Marie Immacnlée. A l'université d’Ottawa, il a su dé-

velopper ses puissances intellectuelles et enrichir son es-
prit par l'étude approfondie de la philosophie, de la théo-
logie et des sciences sociales, LA aussi, il fit valoir les ta-
lents d'administrateur qui devaient trouver leur champ
d'action dans l'épiscopat, d’abord quand il était évêque du

diocèse de Gravelbonrg et plus tard quand ‘il est devenu

cardinal-archevêque au siège historique et vénérable de
Québec.

Lorsque le cardinal Villeneuve était évêque de Gra-

velbourg, j'étais archevêque de Régina. Je me rappelle a-
vec bonheur et consolation les relations intimes que j’en-

tretenais avec lui alors que nons poursuivions notre travail

dans Ja pauvreté de la crise économique cherchanttoujours
à consoler les coeurs brisés de nos fidèles. 11 avait tou-
jours un tempérament joyeux, cette joie avait sa source
dans sa foi toujours vivante. Les choses de Dieu lui te-
naient toujours au coeur et de plus près. Par ses paroles
et par ses actions, il cherchait à resserrer l'unité canadien-
ne non seulement parmi les catholiques de toutes les races
mais encôre parmi fous ses compatriotes dans le sens le
plus étendu du mot.

J'ai la grande consolation de me rappeler la joie ma-
nifeste qu’il m'a témoignée à l’occasion de ma récente vi-
site à New-York .le.22 décembre dernier. Il débordait de
bonne humeur. N' yons évoqué les souvenirs de notre

tuée depuis de longues années. En par-

 
 

    

  

   

 

-pour lui. Il m’ poidu tout sinrplement : “Priez pour
enfant véritable du Bon Dieu.”

Mon coeur ce soir d’affection et de symipathie
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Faisant suite à une conversation

>

 

 

“Une ou deux ROBOL,

35 cents la boîte 
rs

 

l'echevin Cloutier Est-ce

Vous avez des 0 stmes dans le sa
du réservoir”

Tout es

L'echevin Cloutier

R'agirait

prunt.

NA. le nuore

père premiere ny

blée vous nurez le

lu table du corseil

M. le maire tpret

Alert ne

que de fat voter Lom

Alsotimment ot pe

que des lu “eu

teplenent sur

Monsieur Je maire parle de Va

chat de tuyau pour une <omme de

$20,000.00 sujet, fuit al r. want quer, |

à l'approbation du conseil ot du

joute que pour In prochmme

ce, tout cela

mieux” de repondre le-

Fortin et Clontier
. »..»

sen

“Tant

echevins

ser pret

Le maire demande sy u duns

lu salle des personnes qui ont des

demandes à faire nu corse. M

Philéas Roy informe le conse

qu'il n fait In demande d'une hae

miere a être installée en face d'u-

ne de ses propriétés

l'électricien

ajoutant que

allé en installer

une trois poteaux plus loin. Mon

sieur Roy attire Pattention du con-

sell sur quelques autres remarqes

qu'il fait; l'échevin Komery dit

y'il avait causé de In chose à Mon-

sieur Gobeil et que

y aller:

est

ce dernier dont

1 lui en reparlera
. +»

Le mais- demande si d'autres

personnes ont remarques à

faire. Mtre L. Philippe Cliche n'a-

vance et dit qu'à son titré de el-

toyen ét à celui d'administrateur

général des Ligues de propriétm-

res pour la région de Québec, il a

quelque chose à demander. M croit

de sor devoir de rappeler l'élec-

tion, à ln présidence de La ligue

de propriétaires de Tue Megeutie

de M. Jos. Dutremble ajoutant que

si Lac Mégantic possède nujour

d'hui l'administrateur des Ligues

de Propriétaires, on le doit à notre

Ligue de Mégantie, pour su grarde

coopération ot son initiative. Il

vient ce soir-là parler

de la petite

des

au conseil

industrie tout spécin-

lement. I! l'appelle “la petite in-

dustric” faisant remarquer

fois que c'est plutôt “lex nouvel-

les induteries” qu'il devrait Jes ap-

peler. T! rappelle que les indus-

tries plus importantes ont fait leur

demarde de forces motrices dont

elles avaient besoin et que lui, il

vient appuyer ce soir-là, sur la

nécessité de vendre de l'électricité

à meilleur marché pour les petites

industries, “d'ailleurs la tradition

établit clairement, qu'à Lnc Mé-

gantie, loraque toute industrie s’est

étahlie ici, elle n été nidée : Le

C.P.R. a eu Fe terrain gratuite-

ment. Lake Miegantic Pulp a été

foute-

Laxatif de qualité.

TABLETTES ROBOL
Cie Chimique Franco Americaine Ltée,

que | fount de magmtigues

Ai $700.00 aloes,

Vous souffrez de constipation

«t il faut éliminer les poisons

Prenez un la-

bien

de l'organisme.

xatif comme ROBOL qui-

dosé, vous donnera satisfaction:

grâce à une drogua

tablettes ROBOL

n‘irritent pas l'intestin,

en plus,

spéciale, les

ne don-

nent pas de coliques.

ce soir, effet demain matin”

CONTRE LA

CONSTIPATION

ou 3 pour $1.00

1566, St-Denis,  Montréal

industries.”

cette tradition,

demande pour be pes

Sauppuiçeunt

Mire Cliche

tite ndustre

sur

inde dans Je meme

sot

di

In pe

genre, enter electreite aa

Phrore en Inatière premiere

que duns ls nemenclatine de

file Tudustrie ost camps un pro

tt de Syudieat Coopérnif des Ou

don t M

prin

Viters en Construction,

Napoléon Boule

CHRON Utter Le

etude

d'un

est un des

projet à

comporte lu construction

atelier. où les ouvriers en

constraction pourraient duran t l'hi-

ver fubri-

ou des

durant In snison morte,

quer des portes, des chässis

meutdo< quelconques nssez faciles

de fabrications lis pourraient dis-
poser de leurs constroctions durant

lu suason netive, 11 s'njeit foujours

de Tear four de fa maticre pre

mière, de l'éleetrigte a hon ma

che ot,

d'aser des droits que Tn toe lar do

ne de

pour le consul mumierpal

garantie les obligations

qu'ils pourraient émettre en of

frant une garantie hypothécaire

sur jeurs constructions. Ces quel

ques lignes ne sont que leone ame

du Jorge et intéressant exposé faut

par Mtre Cliche, Ding l'assistant

ce on remarquait des represen

fonts de piooysses avorsinttes, Ve-

Us specralement pour entendre

expose cle Mtre Cliche sur cette

question de develoapper ef de om dt

pher les petites dnduatries chez

nous .
2

Monsieur le mniuire à remercie M

Cliche pour les intéressa tes cho

ses qu'il est vent apporter nu can

sell, ajoutant que la ville n'urit

certainement pus objeetion neo

pérer en vue d'aider les cope nn

ves d'industries qui demnndero 1
quelque chose à lu ville, queique

chose basé sur un plan serena
oe

M. Adrien Burean vient devin t

le conse) nu sujet dare évulen-

tion mumicipnle, HU s'upit d'un

terrain dont on on fixé Péval ction

dit al, I'nu-

nutre

ar lequet il y we cn ga-

#500,00, M

un rénquetemert,

que de

tre coté, um emplacement

plus vaste,

rvalué unrage, # Cte

demande

fait

vole d'évaluation n âté

rieh faire,

rencontrer ler éva-

Monsieur le mune remnr

quer que le

accepté

Ki ce n'est de

qu'en ne peut

lunteurs pour obtenir des expliea-

tions à re sujet Monsivur Bu-

renu dit que s'il est trop tard il

n'a pas objection à payer en ore

tier la réclamation gon lui fait,

demandant à ce qu'une réduetion

lui soit faite l'an prochain en con-

sidération de cette surcharge.

Aucune autre question r'étant à sidé par des commutations de ta-
xes et des droits dans la Rivière,

Megartic Manufacturing Company

a été aidée aussi et toutes, elles

en sont reconnaissantes; elles nous  

l'ordre du jour, l'échevin Koimery

propose, secondé par l’échevin E-

thier que Ja séance soit levée et la

sénnce est levée,

 

 

 

T. & T. GENERAL R

 Rue La Salle, —

Atelier de machinistes
Nous informons le public que nous sommes a sa disposition

pour l'exécution de tous travaux de réparations de machineries,

pièces diverses, etc. Aussi aoudures à l'oxygène et à l’électricité.

SPECIALITE : Réparations de laveuses électriques.

Donat Tardif — Fridolin Tardif

PROPRIETAIRES

EPAIR & WELDING

  — Lac Mégantic, Qué.
 

 

 

 

VOUS OFFRE

151a, rue Frontenac 
 

Le Nettoyage Moderne Enrg.

Faites rafralchir l'apparence de votre linge,
tuons promptement et à votre satisfaction tout nettoyage quelle

"qu'en ‘soit la nature. Nous recevoris et livrons votre linge à vo-
-tre domicile même. — Téléphonez à 126-J, .

LAFLECHE & VALLEE

“ propriétaires

SES SERVICES

Nous effec-

Lac-Mégantic, Qué.      
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PAGE Six

La

Notes locales
Il fait froid! Telle est l’ex-

pression qui tombe de presque tou-

tes les bouches depuis quelques

jours. Nous venons en effet de

traverser une vague de froid in-

terse dont nous parlons plus lon-

guement dans une autre colonne.

M. L-L. Mercure, gérant local

de la compagnie Pacifique Cana-

dien, se rendait à Farnham, lundi,

où en qualité de représentant du

surinterdant M. A. C. Macdonald.

il présidait l'assemblée du Comité

de Sécurité Divisionnaire.

Mme J.-A. Bernier passe quel-

ques jours à Ottawa, l'invitée de

parents.

M. et Mme Roland Ruel sont al-
lés à Québec, où ils ont visité M.

et Mme Georges Blouin. Ils se

sont également rendus à East-An-

gus.
La Révérende Soeur Marie-As-

sunta, nccompagrée de la Révé-

rende Soeur St-Ambroise et de M.

Henry Gobeil, sont en visite dans

les familles de MM. Benjamin, Ar-

thur et Joseph Gobeil.

Mme Gérard Guérin et son bébé

Jean-Daniel, de Farnham, sont en

promerade dans les familles de

MM. Georges Giguere et Joseph

Guérin.

Mlle Mudeleine Roy est partie

pour Upton, comté de Bagot, ol

elle suit un cours de quelques mois

à l'école ménagère de cet endroit.

 

fait un voyage d'affaires à Sher-
brooke, _ .
Mme Gérard Boulanger, de

Montréal, a passé une semaine
chez sa mère Mme Ferdinand Fer-
land. Elle a également visité les

familles de MM. Lionel Sirois, Al-

bert Lacharce et L.-P. Sirois.
M. le notaire De Lourdes Lippé,

Madame Lippé et Mlle Margot Lip-

pé, leur fille, ont passé quelques
jours à Waterloo, les invités de
M. et Mme Joseph Lippé.

MM. Raymond et Louis-Denis

Roy ainsi que quelques jeunes

gens faisant parti de la J.O.C.

sont de retour de Québec où ils

ont assisté à une retraite fermée

à Villa Manrèse.

M. et Mme Lazarre Carrier, de

St-Jean Vianney, sort allés à Wee-

don, dernièrement, où ils ont as-

sisté aux funérailles de Mme Ma-

xime Tardif, soeur de M. Carrier.

M. Benoit Couture, employé

dans les chantiers aux Etats-Unis

est venu passer les fêtes dans la
famille de 'M. et Mme Adalbert

Couture, ses parents. Il a aussi

visité M. et Mme Alfred Carrier.

M. et Mme Lazarre Carrier se

rendaient à St-Ephrem, récemment

où ils visitaient Mme François Ri-
chard, de Hearst, Ont, qu'on n'a-

vait pas revue depuis 11 ans. Cet-
te dernière était en visite dans Ja
famille de M. Alphonse Gilbert son

père.

M. Lazarre Carrier, de St-Jean

Vianney, accompagné de sor fre. M. L.-Philippe Cliche, avocat, a re M. Napoléon Carrier, de Wo-

   

   

 

POUSSINS BRAY

Les poussins Bray devant être

livrés en février et mars sont en

grande demande. Evitez les désa-

pointements, en plaçant immédia-

tement vos commandes; en vue de

rencontrer les premiers besoins du

marché, nous avons de petits coqs

et autres sujets en bas âge. Li-

vraison immédiate si désiré. Prix

et plus amples détails peuvent ê-

tre obtenus de

W. Bellefleur, agent

C. P. 525,

Lac-Mégantic
 

CHEVAL, VOITURE, etc.
A VENDRE

Un bon cheval de voiture et de

travail, pesanteur 1300 livres, â-

gé de 7 ans; une bonne voiture re-

couverte (genre cabane), un très

bon attelage, couverte, licou. Le

tout à vendre à très bonnes con-

ditions. Une vrale aubaine que

l'intéressé ne devrait pas laisser

passer. S'adresser à :

137, rue LAVAL
Lac Mégantic

J. 23—P.
 

SABLAGE ET FINISSAGE
DE PLANCHERS

Je sais a la disposition de ceux
qui sont intéressés à faire sabler |-

ou finir des planchers. Travail

soigné et satisfaisant. Pour don-

ner à vos planchers une appareïce

de neuf, adressez-vous à :

WILFRID LAMONTAGNE

Chez Delphie Vachon

TéL: Woburn 8

R. R. 1, Lac-Mégantie

r-81 :

 

MAISON A VENDRE

Une bonne maison neuve, à ven-

dre pour cause de déménagement.
S’adresser a :

EVARISTE ROY

122, rue Bécigneul

Lac Mégantic
J. 23—J.N.O.
 

BOIS DE BCIAGE A VENDRE

100,000 pieds de bois de sciage

épinette et sapin, de 1 et 2 pou-

ces à vendre. S'adresser au :

GARAGE MERCFER

Lac Mégantic
Août 1 — J.N.O.
 

HOMMES DEMANDES

Voici votre chance! La plus an-

cienne et la plus formidable com-

pagnie au monde, se spécialisant

dans la vente de nécessités quoti-
diennes, a quelques ouvertures

pour hommes agressifs et ambi-

tieux. Splendide revenu dès la

première journée — produits avan-

tageusement connus — clientèle
établie. Si vous jouissez d’une
bonne réputation et possédez un

* équipement de voyage, vous êtes
notre homme. Pouvons financer
vos débuts. Pour plus amples dé-
tails, écrire à : La Compagnie J.

R. Watkine, 2177 rue Masson,
Montréal, 34, Dépt. Q-L-2.

 

Petites Annonces

 

25 HOMMES DEMANDES

On demande 25 hommes pour

couper des billots et du bois de

pulpe: La coupe du bois se ferait

jusqu'en janvier, alors que ces mê-

mes hommes seraient occupés au

sciage. On est prié de communi-

quer sans retard avec le :

GARAGE MERCIER

Lac-Mégantic

S. 29
 

POELE A VENDRE

 

Un poéle de marque Bélanger,

neuf, fabrication d’avant-guerre,

avec l'équipement complet pour

chauffage au bois à l'huile ou au

charbon. Une rare occasion dont

on peut bénéficier en s'adressant à:

L'EPICERIE FRONTENAC

24, rue Frontenac

Lac Mégantic

J. 23—P.
 

PORTE-MONNAIE PERDU
 

Un porte-monnaie €n cuir re-

poussé, portant les initiales S. G.

et contenant une certaine somme

d'argent a été perdu à Lac-Mégan-

tic, récemment. Récompense pro-

mise à qui rapportera l'article a

GEORGES GIGUERE

57, rue Cartier

Lac Mégantic

J, 23&—P
 

BONS POUSSINS ET
POUSSINS GRATIS

Lisez ce que M. Broadhurst, de

Joliette, Qué., dit au sujet de nos

poussins : “Le 30 avril 1946. Vos

208 poussins reçus en excellente

condition. Pas un n’est mort au

cours du transport. ‘Depuis leur

arrivée, j'en ai perdu un seul. C'est

le plus vigoureux groupe de pous-

sins encore jamais acheté et je

dois ajouter que je fais l'élevage

des poussins depuis plus de 40

ans.”
Commandez dés MAINTENANT

et assurez-vous les meilleurs su-

jets. Voici nos prix : Rocks bar-
ré $12.00; poulettes $21.00: le-
ghorns blanches $12.00; poulettes

$24.00; rocks

poulettes $25.00; leghorns brunes

$14.00, poulettes $25.00; rocks
rouges (hybride) $12.00, poulettes

$21.00; leghorns rocks mélés (hy-

bride) $12.00, poulettes $25.00.
Vous recevez en plus des poussins
gratis,

GODDARD CHICK HATCHERY
Britannia Heights,

ONTARIO.
N. 7—J.N.O. 20"
 

MEU A VENDRE

 

Voici des aubaines pour les per-

sonnes intéressées : ameublement
de cuisine; un bon poêle en fonte;
lit et sommier; petite table de cen-

drier; ameublement de chambre au

complet; machine à permanent a-
vec fils et différents autres arti-
cles de‘ ménagé à vendre À très bon
marché. BS'adresser & :

PHILIAS HUOT
38, rue Leviolette

LAC MEGANTIC, Qué.
J. 16—P. 

  

blanches $15.00; |

L'ECRO Dk FRONTENAC,

 

burn, sont allés a StiMithode od
ils ont assisté au service et aux
funérailles de leur neveu, M. Gé-

rard Mathieu. Ils ont également

visité M. et Mme Calixte Carrier,
M. Noé Garant ainsi que M. et

Mme Fortunat Garant, de St-E-

variste.
M. Noel Lachance et Mlle Berthe

Blais accompagrés de Mlle Miche-

line Blais ont fait un voyage dans

la métropole.

FIANCAILLES
M. et Mme Théodule Nadeau ont

l'honreur de vous annoncer le:

fiançailles de leur fille, Mlle Rita

Nadeau à M. Paul Lafleur, de Nas-

hua, N.-H., fils de M. et Mme Hen-

ri Lafleur, décédés.

 

 

Démission de l'échevin
Wilfrid Bellefleur

M. Bellefleur, échevin du quartier

Nord, l'a remise au Conseil sié-

geant lundi soir, — Le texte de

la démission.

 

Comme on pourra le coustater

à la lecture du rapport, que nous

publions ailleurs dans cette édi-

tion, sur la dernière réunion di

sonseil mpnicipal, léchevin Wil

frid Bellefleur, représentant du

quartier Nord ,a fait connaître sor

intention de se retierer de la po-

Jlique municipale. Les raisons

jui motivent cette démission, l'é-

‘hevin Bellefleur les fait cornal-

: dans le texte de la lettre que

jous reproduisons ici :

Luc Mégantic, 20 janvier 1947

Monsieur le Maire,

Messieurs les Echevins.

Zhers Collégues,

C’est avec un bien vif regret que

je me vois dans l'obligation de ve-

lir ce soir vous demander de bien

vouloir accepter ma résignation

romme Echevin du quartier Nord.

Les raisons qui m'amènent à

prendre une telle décision sont que

ma position au chemin de fer étant

une position de nuit me demande

plus de repos, m'empéche d'assis-

ter aux assemblées, corséquem-

ment me prive d'avoir avec vous

Monsieur le Maire et Messieurs

les Echevins, les contacts nécessai-

res à la bonne menée des choses

ou problèmes importants qui s’im-

posent et s'imposeront avec plus

d'envergure et ce dans un avenir

assez rapproché.

voudrez bien m'excuser,

Messieurs de prendre une telle

attitude, mais je conçois qu’il est

de mon devoir de faire ainsi, étant

donné que j'ai à coeur le bien et

le développement de ma ville, et

je sais par expérience qu’une va-

cance prolongée ou des abstinen-

ces répétées aux assemblées d'un

consei] de ville, surtout dars des

moments aussi critiques que nous

traversons, sont nuisibles et empê-

chent les autres membres d2 ce con-

seil de prendre les décisions su-

bites et définitives sur les ques-

tions importantes qui s'imposent.

Vous

Je vous demanderais donc Mes-

sieurs, de bier. vouloir accepter ma

demande, celle-ci n’étant ni le

fruit de vengeance et encore moins

l'expression de rancune, mais au

contraire celle de démontrer que

les honneurs ne doivent pas aveu-

gler au point de faire oublier les

devoirs de ceux qui sont ainsi

nommés à mener les destinées

d'une ville, contrairement, je m'en

voudrais si par ma négligence ou

mon désirtéressement, j'empêchais

ma ville de se développer et de

prospérer.

Si ma résignation vous arrive

aussi subitement, ce'st que je ne

voudrais pas que mon siège reste
vacant, étant donné que l'appel

nominal, devant avoir lieu le 25

de ce mois il est donc de mon de-
voir de faire en sorte que mon

remplaçant soit élu aussitôt possi-
ble tel que prescrit par le code

municipal, car je crois qu’il est in-

juste et déraisonnable que la

charge d’un conseil de ville repo-

se sur les épaules de quelques

membres seulement.

Je regrette, Messieurs, d’avoir à

vous quitter car à part quelques

divergeances d'opinions et qui
sont depuis déjà longtemps ou-

ser à personre. Contrairement,

j'ai des félicitations à adresser à

ceux qui, comme moi, se sont dé-

voués à la cause commune, c'est-

à-dire le bien de tous.

S’il y avait quelque chose que je
puisse faire pour vous il me fera
toujours plaisir de vous aider.
Donc, bonne chance et merci à

tous du concours que vous m'avez
apporté dans lé _passé.

Bien: à vous,

 

bliées, je n’ai de reproche à adres- |

JEUDI, 28 JANVIER 1947 |
a

M. Alpbonse Cauchonesthôtorépar-
le Pape

 

Pie XII sg1

 

Son Excellence Monseigneur

Une agréable nouvelle réjouissait notre pop
ces Jours derniers, Lors de son arrivée à Sherbro

Philippe Desranleat, évêque CA

lation,
e, lundi,

Je notre diocèse annonçait qu'il avait obtenu de Sa Sainhte-
té le Pape Pie X11 le titre de

lesquels notre concitoyen, M.

Chevalier de l'Ordre de Saint

irégoire le Grand, pour trois laics de notre diocèse, parmi
Alphonse Cauchon.,

En page éditoriale de notre présente édition, Mtre Gé-
ard Lacourcière, de notre ville, parle en termes éloquents
les mérites de celui qui vient aêtre honuré par le
Dope, de

a belle famille de

es sincerement Monsieur le

On parle de plus en plus, a Lac

Mégantic, des grandes fêtes qui

auront lieu dans quelques mois du

cinquantenaire du Collège des RR.

FF. du Sacré-Coeur, de notre ville.

Lors de l'assemblée tenue diman-

che derrier et dont nous donnons

un rapport détaillé dans une autre

colonne, on a parlé de différents

“omités d'organisation dont nous

donnons plus bas la liste, mention-

rant les noms de ceux qui en font

partic.

Comité d'organisation : Prési-

dent M. Donat Blais, vice-prési-

dent M. Barthélémy Durand, avo-

:at, secrétaire, M. Gérard Leme-

lin, Trésorier M. Jules Huard, Di-

recteurs MM, Paul Vallerand, Ray-

mond Royer, Alph. Cauchon, Au-

rard Letellier, Hector Durand, Al-

vallée.

Comité de réception: Président,

M. Hector Durand, MM. Jos, Ro-

gers, Alfred Pratte, Jos. Durand,

Patrick Arguin, Denis Lemay, Jos.

Hunt, Yvon Perreault, Paul Gagnon

Edmond Tétreault, Révérend Frère

let, Arthur Goulet, René Duquet-

te.

Comité d'enregistrement : Pré-

sident M. Paul L'Heureux, MM.

Gilles Poirier, Robert Coulombe,

Robert Vachor, Rosaire Doyon,

Lionel Rancourt, Gaétan Poulin,
Gilles Coulombe, Marcel Boulé,

Fernand Garant, Yvon Roy, Jean-

Claude Fillion, Révérend Frère

Francis.

Comité des jeux: Président M.

Raymond Royer, MM. Marcel Mo-

rin, Stanislas Morin, Evangéliste

Coulombe, Lucien L'Heureux, Bar-

thélémy Durand, Léo Duquette

Arthur Roy, Jules Huard, Robart

Coulombe, Révérend Frére Pierre-

Emile.

Comité du logement: Président

M. Emile Vachon, MM. Henri-Louis

Audet, Léonce Baillargeon, Raoul

Durand, Jos. Durand.

Comité religieux: Président M

Gérard Letellier, MM. Léo Duquet-

te, Paul Vallerand, Wilfrid Belle-

fleur, Révérend Frère Dariel.

Comité des anciena : Président

M. Jos. Rogers, MM. Emile Girard,

J. J. Sévigny, Henri-Louis Deslau-

dent M. Marcel Morin, vice-prési-

guste Girard, Rosaire Poirier, Gé-;

fred Pratte, Jos. Rogers, Raoul La-;

Léonien Camille Ethier Albini Gou- -

saint

l'honneur qui Ini échoit, honneur qui” rejaillit sur
uotre concitoyen, Bur ses coparoissiens,

ur sa ville de Lae-Mégantic. Qu’il nous soit permis de nous

aire ici les interprètes de notre population pour féliciter
Chevalier Alphonse Cauchou.

 

Les comités du Cinquante-
naire du Collège sont formés

 

riers, Rosaire Poirier, Patrick Ar-

guin, Stanislas Morin, Raoul La-

vallée, Révérend Frère Charles-

Henri, Alfred Pilotte.

Comité programme et souvenirs:

Président M. Alphonse Cauchon

Révérend Frère Pierre-Emile, Ré-

vérezr:d Frère Léonien, M. Stanis-

las Michaud.

Comité de Publicité : Président

NW. Barthélémy Durand, MM. Paul

Vallerand, Gaétan Poulin, Guy Sé-

vigny, Révérend Frère Pierre-E-

mile.

Comité des finances : Président

M. Auguste Girard, MM. Guy Sé-
vigny, Jules Huard, Révérend F.

Charles-Emile.

Dans nos registres
paroissiaux

| Baptêmes :

12 janvier : A été baptisé, Gé-

rard René Paul, fils de Léo Le-
mieux et de Marguerite-Marie La-

chance, de cette paroisse.  Par-

rain: Gérard Letellier, et la mar-

raine, Cécile Lachance.

12: À été baptisée, Marie Rei-

ne Carole, fille de Hermann Blais
et Alice Rousseau, de cette parois-

se. ‘ Parrain, Gérard Rousseau, et

la marraine, Cécile Rousseau.

12: À été baptisé, Joseph Gil-

les Laurier, fils de Roméo Morin

et de Donatienne Talbot. Parrain,
Yvon- Gagnon, et la marraine, Cé-

cile Lessard.

14: A été baptisée, Marie Be-

noîte Ursule, fille de Odilon Bi-

lodeau et de Ethelberte- Paradis

de St-Sébastien. Parrain, Benoît

Paradis, et la marraine, Marie-

Claire Goupil.

16,: À été baptisé, Joseph Paul

Conrad, fils de Arthur Martel et

de ‘Mabel Chisholm, de cette pa-

‘roisse. Parrain, Paul Bouffard

et la marraine, Hazel Chisholm.

19: A été baptisée, Marie Emi-

lia Gisèle, fille de Alice Garand et

‘de Marie-Anne Campeau, de St-

Augustin, de Woburn, Parrain

Jean-Baptiste Campeau, et la mar-

raine, Emilia Boutin,
19: A été baptisée, Marie A-

drienne Gaétane, fille de Roland

Bédard et de Ida Frédette, de St-!

Augustin de Woburn, Parrain, A-

 

 eteet la marraine,

Adriegss’ Fa.

-19€& été baptisée, Marie Vic-
I corlé Claudette, fille de Paul Guay
let de Emérentienne Boucher, de
cette paroisse. Parrain, Elzéai

nr et la marraine, Victoria Hal-

21: A été baptisé, Joseph Mau-

rice Bertrand, fils de Henri De

mers et de Cora Targuay, de St

Zénon de“ Piopolis. Parrain, Er-

nest Baillargeon et la marraine.
Rosalie Demers.

Robert, fils de Albert Poulin et de

Ré‘ane Couet, de St-Zénon de Pio-

polis. Parrain: Louis Couet et le

marraine, Atala Longchamps, de

St-Hubert de Spaulding.

22: A été baptisé, Joseph Hen

vi Louis Denis, fils de Félix La-

eruix et de Juliette Lacroix, de St.

Sébastier.. Parrain, Henri-Louis

Lacroix, et la marraine, Bertha

Croteau.

Sépultures :

15: A été inhumée dans le cime-

tière de Ste-Agnes Marguerit-

Lachance, épouse de Léo Lemieux,

de cette paroisse, fille de Barthé-

lémy Lachance et de Blanche Jo-

bin, décédée le 12 à l'âge de trente-

sept ans. Témoins: Eéo Lemieux

J.-B. Lachance, René Lemieux.

17: A été inhumée dars le ci-

metière de Ste-Agnès, Denise Gar-

neau, fille de Gérard Garneau et de

Rita. Gaumond, de cette paroisse,

décédée le 16 à l’âge de deux ans.

Témoins: Gérard Garneau, Emile

Jacques.

Echos d’une réun'on
à Cookshire

(Spécial à l’Echo de Frontenac)

Une réunion,

taiert quelques personnes du com-

té de Frontenac, avait lieu chez-

nous récemment, à la demeure de

M. et Mme Polycarpe Nadeau

pour saluer le passage, en voyage

de noces, de M. Roland Nadeau

instituteur au Lac Bouchette, et

de Viadame Nadeau, néc Alice Ber-

nier. Etaient présents, outre les

nouveaux époux : MM. et Mmes

Josephat Nadeau, de Windsor-

Mills, Florian Nadeau, de St-Cons-
tart, Lucien Landry, de Springhill

Louis-Ph. Tremblay, de Sawyer-

ville, Ernest Nadeau, de Sawyer-

ville, Laurent Thibault, de Cook-

shire MM. Lucien Nadeau, de

Cookshire, Rosaire Nadeau, de

Montréal, Roger Bilodeau, de Sher-

brooke, Léonard Nadeau. de Cook- 
 

 

shire, Aldéj Pouliot, de Cookshire,

Robert Robichaud, de Sherbrooke,

René Faucher, de Sawyerville, Ai-

mé Boldue, da Cookshire, Marcel

Nadeau, de Sawyerville, Armand

Landry, de Springhill, Mme Rosai-

re Robichaud de Sherbrooke, Mlles
Cécile Coulombe, de Sherbrooke.

Rose-Héléne Nadeau, de Sherbroo-

ke, Rita Nadeau, de Cookshire.

Noella Nadeau, de Cookshire, Flo-

rence et Thérèse Nadeau, de Wind-

 sor--Mills, Cécile et Thérése Lan-

‘dry, de Springhill, Monique Trem-

blay, de Sawyerville, Rachel et Gi-

{sèle Nadeau, de Sawyerville.

Moins nos haines ou nos sym-
pathies sont raisonnées, plus elles

sont tenaces. — G. M. Valtour.

La peur de la femme est la sa-

| gesse des saints. — Zola.

 

 

21: A été baptisé, Joseph Louis]

 

a «laquelle assis- }

THEATRE BIJOU MEGANTIC
Programme de la semaine 26 janvier au ler février

BRULEUR A L'HUILE

EN Débuts au Canada.

1919 Nous fabriquions le premier brû-
EN leur àl'huile canadien. Nous comp-

tons maintenant 16 années
1930 d'expérience dans la fabrication,

ou Conada, de brûleurs à l'huile.

EN Le brôleurà l'huile Silent Glow re-
cevait l'approbation du Canadian

1932 Home Journal et de Chatelaine.

Le Silent Glow fut le premier brû-
EN teur à l'huile à être approuvé par
1933 le Conseil national de recherches

Ottawa.

EN Les modèles de luxe furent ap-
prouvés par la Canadian Stand-
ards Association, immeuble de
Recherches nationales, Ottawa.

CHALEUR PLUS RAPIDE, PLUS FACILE,
PLUS PROPRE, DANS VOTRE POELE

1946

  

 

7

PRIX DE DÉTAIL
MODÈLE STANDARD $45.50
MODÈLE DE LUXE $50.00
{y compris l'installation)

En vente chez:

| Raoul Giguere
41, rue Frontenac — Tél:

| LAC MEGANTIC
166-J

 

Impcrtante...

{suite de la lére page)

les noms de ceux qui ont émis leurs

opinions sur la question de l'heure,

si vitale pour le progrès de Lac

Mégantic. Nous avons donc enten-

du ce soir Mitre Gérard Lacourcie-

re, Mtre Louis-Philippe Cliche, Son

Honneur le maire Paul Leblane,

l’échevin Abid Komery, M. Joachim

Lacombe président de la Chambre

de Commerce, parlant en son nom

‘personnel, M. Lucien Lapierre.

marchand, M. Donat Blais, mar-

Chand, M. Henri Latulippe, mar-

chand et M. L. LL Mercure, chef

Ide gare.

 

 

DIMANCHE
2 — 6.45 — 9.30

FILM
FRANCAIS
CHARLES
VANEL
DANS

HAUT

LE
VENT

   1trid BELLEFLEUR
Bahovin. -
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LUN. MAR. MERC. JEU. VEN. SAM.

 

- MARIA
-MONTEZ

dans
AT

“ts AUSSI COMEDIE   
 

8 heures 8 heures

FILM Co

FRANÇAIS GRANDE
en couleur

SERIE
AU

COMPLET

TIGER
| WOMAN

3 h. 30 de spectacle

ADMISSION:

taxe incluse

40 cts 
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